Une pléiade d'artistes de chez nous 


** Nous ne sommes certainement pas au bout de nos Droblèmes. ll yen a encore plusieurs. 
Il y en aura toujours. Mais cette vigilance de nos artistes est un. stimulant pour. la 
communauté toute entière. Et cette ardeur, nous espérons qu'elle se propagera et se 
développera. Nous en avons et en aurons toujours besoin ‘”’. Telle est une partie du message 
de M. Hervé Durocher, président, à l’occasion du Concert Gala du 50ième anniversaire de 
l'ACFA. On ne peut décrire en des termes plus appropriés le rôle de l'artiste au sein d'une 
Société, rôle que nos artistes de chez nous ont su remplir avec la plus grande dignité, comme 


Mercredi 24 novembre 1976 Volume IX Numéro 46. : 


ils nous l’ont démontré lors du Concert Gala. 
(suite à la p. 3) 


albertain 


15 cents 


NOTRE-DAME DE LOURDES. | 
UN VIF INTÉRÉT POUR LA CULTURE 


L'Ecole Notre-Dame de Lour- 
des accorde une attention. parti- 
culière à la culture, Cette Préoc- 


cupation pour. la culture n'en- 


freint en-rien le rôle éducatif et 


instructif de l’école, mais s'avère 


plutôt l'activité para-académique 
choyée, Cet intérêt pour la cultu- 
re à l'Ecole Notre-Dame de Lour- 


des a été traduit par la formation : 
. d'une chorale qui regroupe la très 


grande majorité des étudiants du 
programme bilingue, depuis les 
quatre dernières années, Les per- 
formances de la chorale sont tel- 
les qu'elle s'est distinguée durant 
les deux dernières années et qu'el- 
le espère bien remporter de nou- 


‘ veau les honneurs pour une troi- 


‘sième année consécutive. 


_ La réussite est telle que M, Luc. 


Lacoursière projette une tournée 
provinciale qui conduirait la cho- 
rale à Beaumont, Bonnyville, 


Saint-Paul, Calgary et peut-être à. 


Falher et à Rivière-La-Paix, Cette 
tournée se ferait durant le temps 
des classes et compterait au cha- 


pitre des études sociales, consi-. 


dérant qu'elle permettrait une im- 


lasse \ 


xième c 


pr deu 


= 


SD 


mersion dans des milieux diffé- 


rents, des visites, des échanges, 
etc... : 


« - L'Ecole Notre-Dame de Lour- | 


des peut.se vanter d’avoir eu le 
premier programme audio-visuel 
et d'avoir encore le pius élaboré, 
l’audio-visuel est utilisé au maxi- 
mum pour l’enseignement de tous 
les sujets. L'Ecole Notre-Dame de 
Lourdes se veut une école “’bilin 
gue”’, c'est-à-dire une école où 


l'enseignement :se fait quasiment 


à 100 pour cent en français, 
excepté.pour l’enseignement de la 
langue anglaise, dans le cadre du 
programme bilingue. À cet effet, 
on attend-toujours-le-texte de loi 
où’ de l'armendeñnient añhnoncé par 
M. Koziac lors du Congrès du 50 
ième ‘anniversaire de l'ACFA, Le 
Franco l’a demandé et l'attend 
depuis le 6 novembre dernier. 


L'école offre un programme unilin 
gue anglais et un programme bilingue 


(suite à la page 3) 


Cette semaine dans le Franco 


BIENTÔT AU THÉÂTRE 
FRANÇAIS D'EDMONTON 


En deuxième spectacle, le Théâtre Français d'Edmonton vous 
présente deux comédies de Murray Schisgal: LES DACTYLOS, avec 
Eve Marie et Normand Bélanger; mise en scène de Claire Ifrane, et 
LES CHINOIS, avec Nicole Bonvalet, Luc Lapierre, Chantal Taylor 
et Gérard Guénette; mise en scène de Eve Marie, 


Les représentations auront lieu les 3, 4, 5, 10, 11 et 12 décembre 


.à 20h.00, au Collège Universitaire St-Jean, 8406 - 9e rue, Prière de 


noter que personne ne sera admis dans la salle après 20h.00'pile, 


Les billets sont disponibles au CARREFOUR, au comptoir de 
billets du HUB ainsi qu’à la porte. Pour tous renseignements, 
composez le 469-0829, 


Concours de Noël pour les enfants Le 00000000 0000000 000000000000 00 02000000 00 000000000000 00 0000000 00000000 0000 need e ec sen e ce en dt ev enr cesse P:e 16 


Veux-tu faire une ceinture fléchée? 
D'autres “mensonges” de Benoit 


LA LES LUE LE ELLES EE CELL EEE EEE XP PE EE TONI EEE TELE LILI LILI P. 6 


DLL LE LE EEE EE LEE EL LCL CE PE PET CE POP EP EC PE OP CPE POELE ELEC CEE CELL LE I IL LII L  EE P: 14 


Réactions aux élections du Québec COCO C EEE CETTE OCT OC PP EEPEPETEPTOOPOENETEP ECO O EE EEE EEE NET OET ELLE LED ET EE EEE DEEE TT ET PETER P. 5 


Les deux côtés de la médaille PAnereenerernnnnnnnenneneneneannnenennenanenenneren ne anenene near en anenennaremennneneranenen ee en annee nnen ner e ee P. 15 


La Norvège sur deux planches 
Le Congrès, un troisième cahier spécial sise 


COTELPE EE EEE OCELCC EEE ECL OUT EET ET LILI P- 13 


P, A.1 -4 
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ACTUALITÉS 


M. Albert Potvin 


Troisième d'une famille de 19 ‘ 


enfants nés de parents canadiens- 
français, M. Albert Potvin est 
originaire d'EDMONTON. II y a 
quelques années, il adressait cette 
même mise en garde à ses confrè- 
res de l'Ontario. M. Potvin préco- 
nisait alors l'établissement d’6co- 
les unilingues françaises en rem- 
placement des écoles bilingues 
qui s’avéraient un échec dans la 
sauvegarde de la langue maternel- 
le et qu'il considérait comme un 
instrument d'assimilation. Ces ré- 
flexions seraient toujours d'actua- 
lité au moment où s'engage de 
nouveau le débat sur cette ques- 
tion. : 


M. Potvin, qui réside au Qué- 
bec depuis plusieurs années, est 
toujours membre de l'ACFA. Il 
est l’auteur d'un récent volume 
intitulé “’ Panorama des Forêts du 
Canada”, 


Assemblée mensuelle 


LE “BILINGUISNE", 


(Texte d ‘une allor 


Le bilinguisme demet : le 
moyen par excellence d'<<urer 
l'assimilation d'une r .‘orité. 
Tous ceux qui ont é..uié de 
façon sérieuse et obje ve cette 
question sont d'accor our l’af- 
firmer. Aucune mino «6 n'a pu 
résister à cette osmose débilitante 
et fatale qu'entraîne la promis- 
cuité du langage. 


Si nous voulons assurer notre 
survivance nous devons par voie 
de conséquence chercher à obte- 
nir les .conditions qui puissent 
nous la garantir. À l'heure ac- 
tuelle nous possédons encore la 
détermination qu'il nous faut 
pour échapper à l'assimilation. 
Par contre, si nous optons pour le 
bilinguisme, si nous acceptons de 
composer pour éviter de faire 
face à une réalité désagréable, 
nous serons absorbés dans le 
melting-pot dans l'espace d'une 
génération ou deux tout au plus. 
L'isolement partiel qui jusqu’à 
dernièrement agissait encore à 
notre avantage n'existe plus: nous 
sommes aujourd'hui exposés 
comme jamais auparavant à l'in- 
fluence. de notre entourage à la- 
quelle nous ne pouvons échapper, 
même au foyer. 


“Al nous serait salutaire ‘à ce 
moment de nous rappeler que les 
centaines de milliers de Canadiens 
autrefois des nôtres mais qui ne 
font pius partie de la communau- 
té française nous ônt quittés par 
la porte du bilinguisme, 


Le langage, quel qu'il soit, est 


L'épouse de Jean 
(Jean's Wife) 
Série se femmes 


00 
Bibliothèque d'Edmonton 


‘Une très étrange 
fille’’ - série sur 
les femmes - 
8h.00 p.m. 


Bibliothèque d'Edmonton 


Ciné-participation à 
“Shea a Mont fants’ 

ren ’ 
du Club Social Français ONF. 007 


de St-Albert 


Réunion de la F.F.C.F. 


Ecole J.H. Picard 
8h.00 p.m. 


un maître exigeant qui demande 
un engagement total et qui ne 
pardonne pas. à celui qui le né- 
glige. Or on ne peut servir deux 


‘maîtres, pas plus dans le domaine 


de la langue qu'ailleurs. Une lan- 
gue ne se maintient que par un 
emploi soutenu et cultivé pour 
empêcher qu'elle ne se détériore 
ou ne s’atrophie. ‘ 


Personne n'ose prétendre que 
notre langue soit en elle-même 
supérieure à une autre. En 
somme, le langage n'est qu’un 
véhicule de communication et 
l'attachement qu'on y porte tient 


de notre naissance ainsi que de : 


notre milieu, Mais il faut quand 
même être logique. Nous ne pou- 
vons nous accommoder de la lan- 
gue de l'élément majoritaire et 
espérer en même temps maintenir 
indéfiniment notre langue mater- 
nelle et les traditions qui s'y 
rattachent, 


EE (— POP PRE EEE EEE EEE EEE TEE E TETE EEE TEE ……. sus . 


JARDIN D'ENFANCE (E.C.S.) 
(Early Childhood Services) 


FRANÇAIS DEST-ALBERT . 


Edmonton 
potter’s Guild 


. eu atti date | 
Ventre. de potterie faite par les 


membres. le samedi, 4 décembre 
1976 de 2 à 4h.30 de l'après-midi 
dans la cafétéria de l'école Victo- 
ria Composite High. Entrée gra- 
tuite. Entrer par le Kingsway. 


RS 
COTTON IEEE OO 


ler décembre 


CG 


8 . 


Run A le fraternité ' 
e 
Maison St-Jossph à 1h,00 


Le moment est donc venu de 
nous prononcer, Si.nous ne pou- 
vons à l’heure qu'il est avoir 
recours à l’unique moyen qui 
nous permettra de résister à l’assi- 
milation, .nous devrons nous rési- 
gner à une sépulture prochaine. 
Avant que ce siècle ne soit révolu 
notre intégration totale sera con- 


firmée. - 


Le bilinguisme est un faux 
remède qui a pour effet non pas 
de renforcer :l’alliance des deux 
nations canadiennes mais d'en 
faire un alliage. Est-ce bien cela 
que nous voulons? Est-ce bien 
l'ordonnance qui nous convient? 


. Pensons-y longuement! Une fois 


drogués de bilinguisme aucune 
mesure de désintoxication ne sera 
désormais possible | | 

ll ne faudrait bas * confondre 
cette dualité coercitive ét défor- 


matrice qu'une minorité linguisti- | 


au mois 


vos seeses 


Mrae M 


Tous parent intéressés et ayant des enfants qui commenceront 
e septembre 1977, sont priés de téléphoner à: 


Mme Olive Doucet (459-8604) 
erite Broten (459-7195) 
Mme Louise Zuk (458-0452) 


COR 


une edition a retardement 


-on présentée en 1964. à la Société St-Jean  Baptisté de l'Ontario) : 


par Albert Ponin 


que se voit imposer par son mi- 

lieu, avec le libre choix d'une 
langue secondé comme moyen 
d'enrichissement de la personne. 

Mais trop souvent l'on réfère aux 
avantages d'un bilinguisme fé.. 
cond lorsqu'en effet il s'agit du 
bilinguisme cäncéreux qui infirme 
tout un peuple et le voue fatale. 

ment à la disparition, 


n 


Achetez tous vos vêtements 
d'enfants chez les 
frères Tougas, propriétaues de 


Jack and Jitl 


Avenue Jasper, à l’ouest de 
l'Hôtel Cecil ‘ 
:’ Centres d'achat: ‘ 


IMeacowlark, Southgste, Londonderry 
Venmount, & Bonnie Doon 


—) 


Ds 


NOVEMBRE-DÉCEMBRE 1976 


26 


© Réunion de l’Age d'Or 


127 Stege de formation 
: FJA au C.U,.SJ, 
les 27-28 novembre 


Maison St-Jossph 


Danse Ste-Catherine 
Orchestre des Lions 
8h.00 - 11h.30 


CBXFT (Canal 11) présente 
le Gals du congrès de 
l'ACFA {après la 
soirée du hockey) 


14 Assemblées du Conseil 
Général de l’'ACFA 
Centre régional des 

Susurs Grises 


CBXFT (Canal 11} 
présente le Gaia 
du. Congres de l’'ACFA 
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UNE PLÉIADE D'ARTISTES 
DE CHEZ NOUS 


intérêt pour la culture 


{suite de la 1ère page) 


(suite de ta 1ère page) 


= Léo-Paul” Guénetté, 


Les maîtres dés cérémonies, à 
cette occasion, étaient Madeleine 


Monod et André Roy. Les specta- ‘ 


. teurs, venus de. tous les coins de 
fa province, ont pu apprécier les 


talents suivants. Les Chant-0-Gai, : 
sous la. direction de. Sr. Thérèse . 
Potvin AS;V., ont chanté ‘Viva: 


Ja. Harmonia’ et. la .‘‘Youtse”. 


et “Viens Voir.mon P'Tit Qué- 
bec”, : L'ensemble, vocat . Michel 


Gervais, “Dieu, Qu’ il l’a Fait Bon -: 


© Regarder”, Elise .et. Aime. Dery, 


“Duetto de:!’Ane’ ‘et :‘’Duetto 
Buffo Di Due Gatti”. Jeunesse 
72, "Le Temps de Vivre’’ et “Ma 
Solitude”, Denis Labonté, 
tre Pathelin”’: et “Je t'ai Donné 
mon Coeur’”’, 


des Moutoñs”’,. “Espandy”, #La 
Vie des Temps Modernes” et ‘Set 
du Richelieu”. Cécile Vallée- 


Jalbert, ‘it est Doux, il est Bon” 


et “Tu n'es: pas Beau”. Les Mi. 
kis1966 ‘”L'Alouette”, Granada: 
#, “Cara Mia” "Et Maintenant’, 


Paul. Lorieau, “Pourquoi me Ré- : 


veiller”. et “Donna. Non Vidi 
Mai”. Le CUSJ, “’O Calme du 
Soir” et “La Chasse aux Papil- 
lons’””’, René Aubin, “Bonsoir” et 
“’Les Plaisirs Démodés”, Carmen 
Tellier-Bourret, “La Gavotte de 


Manon’’ et “Ouvre .ton Coeur’, 
Bernard Turgeon, “La Chanson a 


EN. ICAIS + MAIS: ET EN. 


FRANCAIS 


“Je suis une maudite 


sauvagesse” 


“A mon avis, de tous les peuples del la 
terre, il n‘y en a vraisemblablement 


‘aucun qui ait la fiérté de la culture et 


Lee à vo 


de la langue du peuple voisin.’ 


Tout d’abord le titre (1) effraie 
un peu, on pense à la récupé- 
ration du “bon sauvage’’ ou du 

. méchant féminisme. Mais la pré- 
face rétablit vite les choses. Dans 


un style simple, dru, carré, gdéné-. 


reux comme-'la: Vérité, la Vie 
non-maquillée, Anne André 


{Moi par exemple aujourd'hui je : 


m'appelle Madame André. Mon 
nom indien, celui.des ancêtres de 
mon mari, est KAPESH (...) Au- 
jourd'hui je serais beaucoup plus 
fière. qu’on : m'appelle AN 
KAPESH car é'est mon nom in- 
dien.”). raconte avec des mots 


{ Suite à la p. 18 } 


“Mar. 


Les Musicos, “C'est : 
Béau la Vie’ et ‘’Guitaie et Tam-. 
bourin”’, Les Blés d'Or, “La Laine : 


#Une Rose”. 


Boire’’ et ‘’Nemico Della Patria”’. 
Les’  Montechos, “Gloria”. Don 
Aubin, “Dans la Forêt” et “Le 
Tour du Monde’’.. Lise Gagnon- 
-Kieinmeyer, ‘Un Jour un En- 
fant” et “L'Amour c'est ma 
Chanson. Et enfin Les Chantamis 
ont chanté “Comme un Soleil” et 
“La Danse à Saint-Dilon”’, 


Félicitations encore à nos artis-‘ 


‘tes de chez nous, où il fait bon 


vivrel: Et en français! 
Rappelons qüe 
ceux qui voudraient se procurer : 
un programme souvenir du con- 
cert gala peuvent le faire en s’a- 
dressant au bureau de l'ACFA 


($1.). 


Ea Caisse 
 FRANGCALTA. 


4 1217 en Pr Éamonton , 


° Father: e27.2447 Danneliye 925-3751 


Suisidore: 644-8190 


Ü 


SALUT LES: 


Samedi 3 octobre nous nous 
sommes bien amusés au Bal Mas- 
qué qui.se déroula à la cafétéria 
du Collège Universitaire St-Jean. 
La musique était excellente, le 


punch délicieux et les costumes 


criants! Tout le monde y était: 
les trois mousquetaires, Marc An- 
toine et Cléopâtre, les dés, les 
gitanes, les bücherons, le Bon- 
homme Carnaval, les martiennes, 
les “cowboys”, les infirmières, les 
gands chirurgiens, le marin, et 
jusqu’à l’évadé du Fort Saskat- 
chewan, Bref - toute Une gamme 
de déguisements. "Il y-eut aussi un 
concours pour le meilleur costu- 
me. Les trois juges: Laurent God- 
bout, Debbie Payne et Dale Fran- 
cis choisirent les jumelles sia- 
moises martiennes et le Born- 
homme Carnaval comme ga- 
gnants. Félicitations! L'année 
prochaine, il y aura un autre 
rendez-vous au Collège pour les 
fantômes, les sorcières et leurs 
amis. Soyez-y! 


Mais, il n'y a pas seulement eu 
le Bal Masqué au Collège la se. 
maine dernière, La classe de géo- 
graphie de Bob MacDonald s'est 
rendus à Cypress Hills pour une 
fin de semaine d'étude et de 
plaisir! Ce. groupe nous a cer- 
tainement manqué à la danse de 
smedi. 


Depuis quelque temps, le sujet 
de conversation fut le Congrès de 
l'ACFA. Le collège ne fit pas 
exception. Comme étudiants, 
nous voulons partager avec vous 
nos sentiments au sujet du dérou- 
lement et des résultats du Con- 
grès, 


Les ateliers d'étudiants aux- 
quels nous avons participés, nous 
ont à la fois. surpris et impression- 
nés. Pour une fois, nous en 
sommes sortis avec des idées con- 
crêtes. C'est preuve que l'on a 
bien mijoté la question et que 


français. Le programme bilingue a 


un Jardin d'Enfants comptant 


cette année 23 élèves, un grade 1 
comptant 21 élèves, un grade 2 
en comptant 24, un grade 3 en 
comptant 19, un grade 4 en 


L'équipe de hockey a joué sa 
première partie de la ligue intra- 
murale de |” Université de l’Alber- 
ta lundi soir à 21h.30. Les gars 
ont fäit ‘Un bél effort Mais la 
Faculté de Médecine remporta la 
victoire 4° à 2. Les 2 buts du 
Collège furent comptés par Vital 
Ouellet, notre représentant spor- 
tif. Prochaine partie samedi ma- 


tin, le 6 novembre à 8h. 30. À Ia 
prochainel 


Denise Moulun 
‘Monique Johnson 
Claire Desrochers 


l'on: a reconnu la gravité du pro- 
blème. Mêmes les confrontations 
se sont avérées fructueuses, En 
effet, c'est dans les ateliers où il y 
a eu choc d'idées, que l'on a pu 
receuillir les recommandations les 
plus significatives. 


Même avant l'assemblée géné- 


 rale, il semblait exister un consen- 


sus. On suggérait déjà la solution 
possible: l'instauration d'une é- 
cole’ où tous les cours sauf l’an- 
glais, seraient enseignés en frari- 
çais, De cette façon l'on pourrait 
conserver sa-langue tout en deve- 


comptant 16, un grade.5 comp- 

tant 11 élèves et un grade 6 en. 
comptant 21, pour un total de 
112 élèves. L e nombre des élèves 
anglophones s'inscrivant à des 
cours d'immersion totale en fran- 


nant bilingue. 


En plus de nous permettre 
d'arriver‘ à une solution, le Con- 
grès nous a fait reconnaître notre 
rôle dans la conservation de notre 
culture. Ceci nous rappelle notre 
responsabilité comme futurs pa- 
rents et éducateurs. Plus impor- 
tant encore, le Congrès nous a 
laissé avec une lueur d'espérance 
face à |” avenir, 


Claire Desrochers 
Denise Moulun 
Monique Johnson 


çais augmenterait chaque an- 
née, On ne peut parler de |’ Ecole 
Notre-Dame de Lourdes sans sou- 
ligner la beauté de ses locaux et 
l'atmosphère de vie et. de com- 
préhension qu’elle dégage. 


Nous sommes fiers de nos 
nombreux donneurs de sang qui 
ont fait preuve de leur bonne 
volonté et de leur bon sensl 
(C'est recherché et bien trouvé, 
n'est-ce-pas? Boff...) 


Message spécial pour toutes les 
femmes célibataires du C.U,S.J.: 
une invitation d'assister à un 
spectacle qui saura vous épater. 
Ceci n'est nul autre que le Con- 
cours de ‘’Monsieur Collège St- 
Jean”, Ne manquez pas cette 
occasion d'admirer la virilité, 
charme magnétique, la force 
physique (c'est-à-dire les muscles: 
les biceps, les triceps, la belle 
carrure...), la taille de guépe, les 
mollets bien tournés, les yeux 
perçants, les dents éblouissantes, 
les boucles soyeuses et bien sûr la 
personnalité engageante de nos 
onze candidats, C'est attrayant, 
n'est-ce-pas? 


Les 24-25-26 novembre, nous 
recevons les étudiants de la dou- 
zième année au CUSJ, afin de 


- leur permettre de voir ce qui se 
passe au Collège. 


A la prochaine, 
Monique Johnson, 
Denise Moulun, 
Claire Desrochers 


. Bons de sûreté 
Raymond Tellier 
Tél.: 988-8793 à Beaumont 


Les assurances nécessaires 


4 RIEL DRIVE 
ST-ALBERT, ALBERTA 


Roger Lemieux 
Gérant général 


Bur.: 458-2555 
Rés.: 973-6884 


54 ‘ te 


EE CU TE 


« 
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EDITORIAL 


LES ÉLÉCTIONS 
QUÉBÉCOISES 
‘76 


finiond 


M. Gaëtan Tremblay 
. Directeur, 
Le Franco-albertain 
‘Un mot simplement pour vous 
remercier de votre généreuse cor- 


tribution aux fêtes du cinquan- : 


tième anniversaire de l’'ACFA. 


‘Grâce à vous et aux équipes.de : 


travail de toutes sortes,. nous 
avons raison d'être fiers des résul- 
tats obtenus. | ‘ 
Grâce à vous également, nous 
avons pu réaliser tous les objectifs 
qu# nous nous étions fixés au 
départ. . 
Encore une fois, un gros 
merci! ‘ ° 
Le 7 7 Amitiés, 
ct ” Hervé Durocher, 
président de l'ACFA 


- catholique de Sedhey, Manitoba, 


-seront libres de nouveau. : 


Le Parti Québécois a remporté les . can 
. non seulement n'avait jamais étranné 


élections du Québec du 15 novembre 
1976. 11 s’accapara 70 des 110 sièges 


de l’Assemblée avec 41 pour cent des . 


voix. À part d'avoir maîtrisé le déroule- 


ment de la campagne électorale, le PQ 


a remporté une victoire sur lui-même, 
a prolongé. la définition populaire de 
la démocratie québécoise, aura sans 
doute miné le leadership de M. P.E. 
Trudeau, tourné un chapitre de l'his- 
toire du Canada, et peut-être redéfini 
les perspectives d’affirmation positive 
(? }, de survie (? ), de conservation (? ) 


des minorités francophones hors Qué- ‘ 


bec. ‘ 


Le PQ a remporté une victoire sur . 


lui-même, non pas en reniant l'article 


numéro 1 de sa constitution, à savoir 


la réalisation de l'indépendance, mais 
en mettant ledit article entre paren- 
thèses, effectivement, voir la victoire 
péquiste. Le PQ a fait preuve d'une 


Saine maturité en reconnaissant les 


priorités de la société québécoise, en 
insistant sur les programmes écono- 
mico-sociaux et la responsabilité gou- 
vernementale, Uné population 
“adulte” le lui a bien rendu. 


. La victoire du PQ sur lui-même 
peut se traduire jusqu’à un certain 


. Point par un prolongement de la 
définition populaire: de la'démocratie . : 
québécoise. La population était mé- 


contente d’un parti et d’un gouverne- 


ment dont l'efficacité adrninistrative 


laissait grandement à désirer ( dette 
record}; le PL s'était pourtant fait 
élire en 1973 sous le masque d'une 


.8dministrato-technocratie. La victoire 


du PL en 1973 .a été sa défaite en 
1976, de par la démonstration d’une 
certaine incapacité. En ce sens, le PQ 
devra être très vigilant, car il doit 
améliorer une situation pire qu’en 
1973, La démocratie politique semble 
donc avoir désormais une résonnance, 


‘un fondement économico-social pour 


le Québécois moyen. Et tellement que 
la population québécoise n’a pas hé- 


P2eS 
M. le Rédacteur, | | 


Nous avons tous IU avec tris- 
tesse le vol et les morts à l'église 


dernièrement. Ensuite, le vol et le 
meurtre commis à une église 
d’Edmonton. Aussi, il y a quelques 
mois, la mort de {a jeune fille de. 
Beaumont. D'après les lois, les 
personnes qui en sont responsable 
auront: peut-être trois mois de pri- 
son et une petite amende, puis 


sité à donner son crédit à un parti qui 


les rennes du pouvoir, mais qui avait 
aussi cette épée de Damoclès qu'est la 
problématique référendum- 
indépendance au-dessus de sa tête. 
L'électorat québécois, de plus, n’a pas 
bronché à l’alarmisme, 


Si le PQ consomme sa social-démo- 
cratie, offre un bilan positif dans 
quelques années, la question référen- 
dum-indépendance se posera, Le rôle 
du Gouvernement fédéral prend toute 
son importance dans une telle perspec- 
tive. Premièrement, qu'adviendra-t-il 
du leadership de M. P.E, Trudeau, 
miné du côté anglophone { voir pro- 
gramme anti-inflationniste ), mis en 
échec, du moins potentiellement, au 


‘ Québec, Le bilinguisme: peut-il avoir 


un autre sens qu'une bipolarité 

(Québec français, Canada anglais) pour 
le Québécois moyen? Le problème 
des minorités francophones peut-il 


Vraiment exister pour la population 


québécoise? Le leadership de M. P.E, 
Trudeau s’atténuera peut-être, en ce 
sens qu'il est marqué par le program- 
me anti-inflationniste, par une politi- 
que biülinguiste qui sera sans doute 
vécue différemment par le Canada 
anglophone et les minorités franco- 
phones, et par un principe ‘“’d'indivi.. 
sibilité”” qui semble aussi impertinent 


‘ qu’anachronique. Le rôle du Gouver- 


«+ 


plus, à l'avenir, de ces’meurtriers 
où, voleurs; trois mois de prison 
pour”ce reposer, regarder la télé- 
vision, puis sortir pour recom- 
mencer, Qui a raison? Et qu'arri- . 
sera-t-il à l'église catholique? 


M. le Rédacteur, 


Un résumé: de faits intéressants 


nement fédéral sera important dans le 
sens d’un néo-bilinguisme, certes, mais 


surtout dans une perspective constitu- 


tionnelle. 


La question québécoise s'est posée. 
Le PQ y a répondu en partie et la 
population québécoise l'a endossé, 
fut-ce au strict niveau socio-économi- 
que. {| y aura un prolongement de la 
question québécoise. || y a une ques- 


. tion Maritimes potentielle, 11 y a une: 


question Prairies potentielle, 11 y a un 
fait culturel Colombie-Britannique. 
Peut-être que les négociations 
prochaines de la province de Québec 
avec le Gouvernement fédéral ouvri- 


Georges Lapierre, 
Calgary 
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. ront la porte aux revendications des 
provinces, permettront la discussion 
de problèmes précis et particuliers, 1 
y a, il y aura une question canadienne, . . 
et que la question du rapatriement de . 
la Constitution canadienne, avant mé. 
me les élections québécoises, en soit 
‘un signe. Et ce n’est pas en ignorant 
cette question qu’on y trouvera une 
solution. Si les Canadiens ne peuvent 

. envisager la question d'une redéfini. 
tion des statuts, pouvoirs, droits et 
obligations de ses entités constitutives, 
dans des modalités dont nous laissons 
la terminologie aux intéressés et .à 
l’histoire, alors il y aura véritablement 
une question de l'indépendance, crue, 
reliée à une interdépendance mini- 
mum, L'avenir semble cependant pro- 
metteur, Au lendemain des élections, 
le PQ a réaffirmé ses positions, la 
population francophone et anglopho- 
ne est plutôt confiante, Ce qui ne 
résoudra pas tous les problèmes qui 
seront nombreux. 1Î| s'agira moins 
pour le Canada d'annuler sa Constitu- 
tion que d'en redéfinir certains termes 
qui ne remontent tout de même pas à 
la création. | 


- Quel sera l'avenir des minorités 
francophones hors Québec dans une 
tel perspective? Sans doute pour une 
grände part ce qu'elles en décideront, 
On assistera certes à un néo-bilinguis- 
me qui sera .‘’néo‘.en tant. que.sa 
ferveur animatrice devra venir: davan-:: 
tage des membres des minorités con- 
cernées que du Gouvernement fédéral. 
Ou on assistera à autre chose. Jus- 
qu'à quel point les minorités au- 
ront-elles, la- possibilité de choisir? 
Ont-elles déjà choisi? Sont-elles dé- 
‘terminées dans leur choix? ‘’Mais en 
même temps (...qu'ils aiment et veu- 
lent croire-encore de toute leur force 
au Canada) ils (francophones hors 
Québec) ne peuvent se défendre d’un 
sentiment de fierté quand ils voient les 
leurs se tenir bien droit, et de façon 
démocratique, et dire-à la face de tout 
le pays qu'ils sont là et qu'ils y 
resteront” (Guy Lacombe, Le Droit, 
Ed., 18.11.76). | 
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Courrier de deuxiêrne classe 


Je me demande ce que pense ‘ 


les évêques, archevêques, prêtres, 
et bien d’autres, y inclu M. Pierre 
Trudeau et M. Warren Allemand, 
qui, contre la majorité des Cana- 
diens, ont refusé la peine capi- 
tale? Nous aurons beaucoup 


- 


qui se passent un peu partout 
dans: le monde serait beaucoup 
apprécie., comme savait si bien le 


“faire le Père Tourigny, quand il 


était rédacteur. Merci. 


A. Racine, 
Edmonton 
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mReactions aux elections du Quebec 
# Budget provincial 1977-78 
# Sables bitumineux 


REACTIONS AUX ELECTIONS 
DU QUEBEC 


Le premier ministre Lougheed 


s'est dit déçu en tant que Cana-. 


dien de l'élection d’un gouverne- 
ment séparatiste au Québec, Il a 
dit espérer pouvoir entretenir 
avec le nouveau gouvernement 
péquiste, les mêmes bonnes rela- 
tions qu'il connaissait avec le 
gouvernement Bourassa. Cepen- 
dant, il a affirmé que ces élec- 


tions ne changeraient en rien la . 
position de l'Alberta sur la ques- 


tion constitutionelle. M. 
Lougheed a même déclaré qu'il 
n'y avait aucun lien entre Îles 
deux questions. 


- Cependant, le chef de |’ Opposi- 
tion, lui, en voit un. Îl s’est en 
quelque sorte rétracté, après avoir 
appuyé la position rigide du gou- 
vernement albertain sur la ques- 
tion constitutionelle, en recom- 
mandant un compromis, M, Bob 
Clark a en effet déclaré. qu'à la 
lumière de l'élection d’un gouver- 
nement séparatiste au Québec, les 


| compromis s rimposaient. Il préco- 


nise donc et recommande au gou- 
vernement provincial de mainte- 
nir les revendications sur l’auto- 
nomie de l'Alberta en matière des 
richesses naturelles, mais de- 
mande qu'on soit moins intransi- 
geant. M. Clark croit par exemple 
qu'un article de 
Fulton-Favereau sur la délégation 


-des pouvoirs permettrait aux pro- 


vinces de l'Alberta et du Québec 
de négotier leur autonomie... l’AI- 
berta au chapitre des richesses 
naturelles... le Québec en ma- 
tière linguistique et culturelle. 


Pour sa part, le chef néo-démo- 


crate, M. Grant Notley :a soutenu 


que l'avenir du pays était menacé :- 


par l'avènement au pouvoir d'un 


‘ gouvernement québecois sépara- 
tiste. 


M. Notley craint que le 
nouveau premier ministre du 
Québec réussirà à faire changer 
l'attitude pro-canadienne de la 
majorité des Québecois, 
comme Île ‘gouvernement 
Lougheed a réussi en 5 ans à 
donner aux Albertains une orien- 


la formule 


tout : 


‘tation provinciale plutôt que na- 


tionalie, M. Notley croit que si le 
Québec se séparait, les liens re- 
liant les autres provinces seraient 
gravement compromis, || soutient 
que déjà, un important nombre 


d'hommes d'affaires’ influents, 
surtout dans l'ouest du pays, 
trouvent encombrante la fron- 


tière canado-américaine, Enfin, 
M. Notley estime qu'il incombe 
plus que jamais aux leaders pro- 


vinciaux de mettre leurs intérêts | 


particuliers de côté, pour adopter 
une position plus nationaliste, 
dans l'intérêt du pays entier, 


Le chef du parti libéral, M 


Nick Taylor croit qu'il ne serait 


pas sage d'acceuiilir avec complai- 
sance cette élection péquiste. [l a 
déclaré que l'attitude intransi- 
geante de l'Alberta sur la consti- 


tutiôn pourrait forcer le Québec a 


se séparer. M. Taylor a déploré 
cette attitude du gouvernement 
albertain, qui selon lui nourrit des 


‘sentiments d'hostilité à l'endroit 


de l’est du pays, plutôt que de 
vouloir rapprocher l'est et l’ouest. 
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Informations provinciales 


par Roland Gaudet (collaboration. spéciale) 


BUDGET PROVINCIAL 1977-78 


Le trésorier provincial, M. 
Merv Leitch a annonçé que le 
budget provincial sera majoré de 
seulement 10 pour cent en 77-78, 
Ceci veut dire que les municipali- 
tés, conseils scolaires, hôpitaux et 
universités, qui sont financés par 
la province, devront également 
limiter l'augmentation de leurs 
budgëts à 10 pour cent. M. Leitch 
a précisé que le chiffre. de 10 
pour cent était moyen, et que 
dans des cas, le montant qui sera 
alloué aux gouvernements locaux: 
pourra dépasser ou être inférieur 
à ce chiffre. M, Clark a appuyé 
cette annonce avec réserves. || 
espère que le gouvernement s'en 
tiendra effectivement a une majo- 
ration de seulement 10 pour cent 
de son budget annuel, et que les 


gouvernements locaux recevront’ 


en effet des augmentations 
moyennes de 10 pour cent, Pour 
sa part, M. Notley s’y oppose. | 
maintient qu'en raison de la crois- 
sance démographique seulement, 
les gouvernements locaux devront 


scène canadienne 


La victoire du P.Q. ou 


Le PARTI QUEBECOIS rem- 
portait les élections au Québec, 
lundi le 15 novembre 1976, en 
s'accaparant 70, contre 6 en 
1973, des 110 sièges de l’Assem- 
blée. Les Libéraux remportaient 
27 sièges, contre 102 en 1973, 
L'Union Nationale, 11, contre 0 
en 1973; le Parti Créditiste enfin. 
‘ en remportait 1, contre 2 en 
1973. Si le Parti Québécois a pu 
remporter les élections, c'est 


peut-être grâce au mécontente: 


ment populaire envers le Parti 
Libéral, et peut-être aussi grâce à 
une population “adulte”. || ne 
faudrait pas oublier cependant là 
maîtrise par le Parti Québécois de 
la campagne électorale. Et. 


jusqu’à quel point cette maftrise 


n'a-t-elle pas été la conséquence 
directe de l'ensemble “’méconten- 
tement - maturité”? 


Le portrait type du discours 


“électoral de M. Lévesque pourrait 


se définir comme suit: il parlait 
des faiblesses du Gouvernement 
Libéral durant environ 30 mi- 
nutes;: des résolutions offertes par 


le Parti Québécois durant à peu 


près 15 minutes, et de la question 
du référendum pour l’indépen- 
dance durant environ 5 minutes. 
Lors de la dénonciation du Gou- 
vernement Bourassa, M. Lévesque 
insistait sur l'illogique du Parti 


LA CAISSE FRANCALTA 


est à la recherche d’un 


Gerant 


pour la succursale de FALHER 


Qualifications requises: 


— Connaissances dans te travail banquier 


_ Etre bilingue 


Les postulants ont jusqu au 1 décembre pour envoyer leur 


demande. Faites-les parvenir à: 


Caisse Francalta 
10020 - 10%e rue, 
Edmonton, Alberta 


Libéral: chômage, taxe et déficit, 
M. Lévesque ne manquait pas 
d'occasions non plus de citer les 
“gros” exemples d'inéfficacité du. 
Gouvernement Libéral, que sont 
les coûts de la Baie James et des 
Jeux Olympiques. Ces deux 
exemples permettaient alors au 
leader du Parti Québécois d'en- 
chaîer- avec les affaires de la 
Société des Alcools et de Loto- 


Québec, la corruption, etc. Le : 


gouvernement Libéral ne 5e 
préoccupait donc pas des vrais 
problèmes des Québécois, tels 
l'habitation, les services de santé, 
l'assurance-automobile et l'agri- 


‘culture. 


On en arrivait alors à la 
deuxième partie du discours-type, 
‘relative aux solutions péquistes, 
A ce sujet, le Parti. Québécois a 
préféré donner son programme 
morceau par morceau plutôt que 
de faire un exposé spécial qui 
aurait peut-être été trop vite ou- 
blié. À ce chapitre, les dirigeants 
du Parti Québécois ont réussi à 
lancer une trentaine d'’engage- 
ments sur 8 sujets différents sans 
que, du même coup, des sommes 
d'argent trop considérables soient 
impliquées, ce qui auraient enlevé 


toute crédibilité aux promesses 


du parti. La stratégie péquiste a 
donc repris avec succès celle des 
Libéraux de Jean Lesage en 
1966: ‘Le Québec a besoin d'un 
vrai gouvernement et le Québec a 
besoin d'un vrai chef”, 


majorer leurs budgets de 3.3 pour 
cent seulement pour maintenir les 
services actuels. Le chef du NDP 
ajoute qu'il ne restera que 6.7 
pour cent de surplus pour parer à 
l'inflation, au coût élevé des ser. 
vices et aux augmentations sala- 
riales. 


SABLES BITUMINEUX 


Le Ministre de l'énergie, M. 
Don Getty, a confirmé dans une 
lettre à son homologue fédéral, 
que l'Alberta était prête a étudier 
un projet d'aménagement d'une 
troisième usine d'extraction du 
pétrole des sables bitumineux de 
l'Athabasca. Ainsi, 2 ou 3 fonc- 
tionnaires du ministère provincial : 
de l'énergie rencontreront des re- 
présentants du niveau fédéral 
pour mener'une étude à cette fin. 
M. Getty a cependant déclaré 
qu’un des critères dont on tiendra 
compte sera l’impact qu'auront 
les futurs projets sur l'économie, 
les services publics, et générale- 
ment la qualité de la vie dans la 


région des sables bitumineux. 
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SCIENCE ET TECHNOLOGIE 


14. et recroise (x)? les fils encore 
une fois. 


9. À 3 pouces de chaque bout de 
l'écheveau, fais un noeud. 


140 -"i , LR 


21-22-23, Premier rang: tissage 
21-22-23, Mouvement 1: Ton dolgt @ 
va chercher le premier fil # à gau- 
che, en haut. 


#5. Maintenant, place 2 chaises à 
80 pouces de distance et enroule, 


aurour des shaises: la laine @ 4 fois, 48.7 int Lachat 
&iaine 2fois. , Tu as maintenant 2 chalnes: une 
49. Sous les noeuds, noue une petite en haut de 6 fils, et une en bas de 6 

‘ fils; mais remarque bien que les fils ‘ 


17-16-19. Première trame: 
Ton doigt va chercher le premier fi 

; à draite, en Pete « . 
Cefil ns appaie me". 
Les pointillés et ta AA indiquent le 
mouvement du fil de trame. 


20 


de la chaîne d'en bas sont sur le 
bâtonnet (B). Retiens la chaîne d'en 
haut avec la 3ème boucte. 


27-28. Mouvement 3: Ton doigt & va 
ghetcher le 8e fl @ à gauche, en 
au. 


Le tissage: ATTENTION! regarde 
bien les dassinst 


Avant de commencer à tisser, tute . 
peins les doigts: 
e le majeur de la malin gauche en 


vert 

e l'index de la main droite en bleu 
e le majeur de la main droite en 
rouge & 


11. Maintenant, fixe un bout de 
l'écheveau à une chaise A et l'autre 
| bout à une chaise B. Assièds-toi à 1 6 
gauche de la iaine Cette voilà prête 

commencer. 


20. Schéma de la trame avant le 
premier rang. 


L'ourdi : ce symbole (x) veut 
bire ‘croisée des fils 


æ. Mouvement 4: Ton doigt va 
ghercher le 4e fit @ à gauche, en 


16. La position des mains est très 
importante. 


12. En commençant à droite de la 
laine, croise (x}' les fils autour des 
bâtonnels . .. 


13 


2428-28, Mouvement 2: Ton doigt +190. Mouvement 5: Ton t@ va. 
ja chercher le 2e fil « À gauche, ën. Fu le 58 fi & à gauche, en . 


SR 


L2ous aemets ‘ 6-7-& Coupe ta laine et tu obtien- . 
2 3 dras:8fis Bet4fls, de 60 13... dans l'ordre indiqué sur le 
© 300 Suces 3e iane pouces. schéma, : 
” 35 39 
STAGE DE FORMATION Le Franco hrs 
. | LU 
FRANCOPHONIE JEUNESSE DE L'ALBERTA organise une da er l'-38 Dana achénateé de tonvate 
session de formation pour les jeunes. Ce stage de leadership durera q debute SA | seremeronco va emo eos Gupromier recu avants VB 8QO EU 30 Feng 
deux jours, soit les 27 et 28 novembre et sera tenu au CUSJ (8406 - gaarcher (e Ge 1 @ à gauc : énuens 
40 


Ole rw) à Edmonton. Plusieurs jeunes, de tous les coins de la 
province, y participeront. 


Le stage a deux buts: 1) faire réfléchir les jeunes sur l’avenir de la 
jeunesse francophone de la province et de Francophpnie Jeunesse 
en pasticulier et 2) faire ressortir le potentiel de “leadership” qui 
exstæ chez ces jeunes, . 


* PROGRAMME: 


campagne de 
publicite 
pour 
son cahier 
pete de 


n pins CE 


DL ur 


40, Dessin schématisé du 48 rang 
terminé. Le 36 rang a ôté tissé exac- 


38. Maintenant, tu tournes ton ou- tement comme le T6r rang. Le 48° 
rang sera tissé exactement comme 


vrage (le boucle esten dessous). 1e 20 rang. Ëte. cle 1 


_ 


Après quelques rangs, plusieurs 
croisées (x)* se sont formées à 


Vemiredi te 26 novembre 


32 Mouvement 7: À la fin du rang, la 
trame 5 devient un ul de chaine à ; 37 


18h.00 - 22h00 - Arrivée des participants au CUSJ 1e406 91e se Fan à) dans la mé. Fate Bou 81 aie au dire 
r0ISs085 {derrière la Douce [e] 
me position, et 1 enfäves La boucle, , délais 1e noeud (chaise A) ét tu tires 


rue, Edmonton) 
les fils un à un pour les dégager Tu 
refais le noeud, tu renoues la boucle 
et tu relixes l'ouvrage à la chaise À. 
Tu peux maintenant continuer ton 
‘ travah. - 


: La finition: Quand la ceinture. 
mesure environ 60 poutes, elle est" 
37. Dessin schématisé de l'ouvrage . finle: Tu enlèves les bâtonnets ettu 


‘Samedi le 7 novembre 
8.0 - Petit déjeuner . 


M.15- Plénière . ° 
a} Réunion du Conseil général de FJ À. -. “. reoumé, avant le tissage du 26 términes l'ouvrage par de petites 
b} Présentation du Plan de cinq ans 08: + 110H408 que I NOUS lat: 
: Tu teses ie 2e rang cÜmmMe tu as ct ee 
tissé le lerrang, . 


12h.00 : Déjeuner 
m2 - Répartition en ateliers ‘ 
a Discussion du plan de cinq ans 


ATTENTION: 
a) Ju prends la trame du 2e rang, à 


b} Mouve-oent 1, perang: Ton doigt 
- LE ter fil “'agaucne,: 


Envoyez-nous 


Vos. 


. |. target Que de chaise: 
!, Agen d'une politique à Jong terme : . . oo + Fourdi dragons 
‘1m M | . ‘ .. - . ‘ fe 
7 ° DEL CLEREL TS ot 
Fo . Lt tite . ‘ Ti Te a “4 de chases avec 
no + . de laine ::et à l'ourcissage. tu ‘:. 


L 


Éemasemmrsreexe semn DOTE UNIT Le RU 


RÉUNION DE L'ACFA RÉGIONALE 


Commençons d'abord par le 
président régional, M. Valère Gre- 
nier, qui‘ 
satisfaction et qui s'est dit. très 
heureux de l'assistance des pro- 
fesseurs de la région au Congrès 
du cinquantenaire. l1 les en re- 
mercie, de même que tous ceux 
et celles qui y ont assisté, car 
mentionnons-le, la délégation du 
nord était assez nombreuse, 


1 


tient à exprimer sa 


Mariage de deux résidents 
de la villa Beauséjour 


‘Lors d’une réunion régulière, 


tenue le 11 novembre dernier, la 
réédition de la constitution. de 
l'ACFA régionale fut étudiée et 
approuvée par le Conseil régional 
et sera présentée à tous les mem- 
bres, pour approbation, lors de 
‘l'assemblée annuelle régionale, 
qui aura lieu vers le 20 janvier 
1977, 


ll fut décidé aussi, qu'une soi- 


‘ provincial, 


rée sociale aurait lieu le 11 dé- 
cembre prochain, à la salle muni- 
cipale de Girouxville, À cette 


occasion, les invités d’honneur 
seront nul autre que le président 
Me Hervé Durocher 
et son épouse, ainsi que le secré- 
taire général, M. Léo Bosc ét son 
épouse, Donc, avis à tous les 
intéressés et surtout n'oubliez pas 
de vous réserver cette journée, ou 
soirée, pour l'ACFA régionale. 


- C'est le 13 novembre dernier 
que M. Hervé Bellerine et Mme 
Rose Sniezek convolaient en se- 
condes noces, 


Tous deux sont retirés à la 
Villa Beauséjour et c'est Une pre- 
mière pour ‘cette résidence, La 
bénédiction nuptiale leur fut don-. 


‘née par le Révérend père Joseph 


Forget, o.m.i., en la chapelle du 
Centre Cuiturel, Après la messe, il 
ÿ eut réception à la Villa et c'est 
au son de la musique de MM. 
Marceau et Alain que les mariés, 
parents, amis et résidents s'en 
donnèrent à coeur joie. 


M. René Turcotte était maître 
des cérémonies, Pendant la soirée, 


une bourse fut ‘offerte aux 
mariés. 
Nous offrons donc nos 


meilleurs voeux de bonheur à M. 
et Mme Bellerine, qui nous prou- 
vent encore une fois que, 
#l'amour n'a pas d’âge”’! 
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Exécutif de la 
cité étudiante 
de l’école Routhier 


1ère rangée: Doris Dupuis (présidente), Gisèle Rey, Susan Garand, 
.Bernadine Rodier, 2ième rangée: 


isabelle Doucette (secrétaire), 


Eveline Tardif, Lise Guenette. Absent: Roger Guérin. 


Exécutif du Rouet 


\ 


ère rangée: Joanne Gaudreault, Maurice Labrecque, Marie Johnson 
{secrétaire}, Daniel Charest. 2ième rangée: Roltande Tardif (anèma- 
trice), Edmond Lemire, René Labbé (trésorier), 


Le 16 octobre 1976, les fi- 
nissants de 1975-76 de l’école de 
Legal furent fêtés aux cérémonies 
de la graduation, Les administra- 
teurs, professeurs et élèves se sont 
réunis ‘pour leur souhaiter bon 
_suCCëS. 


Une célébration de la Parole 
eut lieu à quatre heures: l'abbé 
Rolland Bissorinette en fut le 
célébrant. Le choeur de chant, 
dirigé par Lucille de Champlain, 


Bernadette Coulombe et Elaine : 


Bilodeau, à l'orgue, offrit de très 
beaux chants. Les lectures et 


prières inspirantes furent présen: : 


tées par Cécile . Coulombe et 

Lorraine Champagne. Suivant la 

célébration à l'église, un banquet 

fut servi à la'salle communautaire 

de Legal, : L'abbé Bissonnette 

donna la bénédiction et l’action 

de grâce. M. Dixon Keane; l'an- 

cien diréctéur, porta un toast au 
succès des finissants. 


Au gymriase; ‘les décorations. : 
démontraient la diligence des étu-. 
‘ diants. énthousiastes. M, Dixon 
Keane- présenta les-certificats aux. 
finissants:-Mile ‘Angeline. Auger, 
présidente dé la cité étüdiänte fut 
.la maîtresse des cérémonies, ac- 
compagnée par M. Richard Nault, 
le vice-président. Les suivants 
nous ont adressé la parole: Ray- 
mond Tremblav (directeur), 


Mashtaler,. 


Roger Préfontaine (président de 
la Commission scolaire), Marcel 
Dubé {adjoint au.maire), Rollan- 
de Bérubé et Michel Préfontaine 
.présentèrent les discours d'adieu, 
Son excellence Monseigneur Ray- 
.mond Roy fut l'orateur invité. Il 
parla au sujet de l'importance 


Remise des 


George Van de Walle, Guy Bian-: 
chette et Richard Nault, Elèves 
de la 11e année ayant une 
moÿenne de 70 pour cent et plus: 
{Or): Cécile Coulombe; (Argent): 
Mark Ozipko, Lucille de Cham- 
plain, Bernard Préfontaine, Ange- 
line Auger et Lorraine Cham- 


e L\ 
diplômes a 


l'école de Legal 


d'être soi-même et de se donner 
aux autres. Marie et Julie St- 
Martin ont chanté pour nous ainsi 
que Bernadette Coulombe. 


Suivant ceci, les présentations 


ont eu lieu, La. Commission sco- 


‘Jaire ‘présenta les médailles aux 
‘élèves de la de’ année, ayant une 
:moyenne de 65 pour cent et plus: 
Or): Darcy Mashtaler: (Argent): 
“Marlene: Champagne, Rachelle 
: Deslaurier, Sharon Dubé, Loretta 
 Fizer, Linda Hills, Maurice Kieser; 
* Carmen Nault, David Ostopowich 
et Daniel Proulx, Les élèves de la 
10 année, ayant une moyenne de 
70 pour cent et plus: (Or): Kevin 
Montpetit; {Argent}: Laurel 
Vivian Maurier, 


pagne. Les élèves de la 12e année 
ayant une moyenne de 70 pour 
cent et plus: (Or): Claudette Lan- 
dry: (Argent): Rollande Bérubé, 
Mariette Laplante et Pat Hills. 
Ensuite, bourses de la commis- 
sion scolaire aux élèves ayant la 
plus haute moyenne d'immatricu- 
fation: (12e année): Claudette 
Landry se mérita $250, Mariette 
- Laplante, $125. et Rollande Bé- 
rubé, $75. Au niveau de la dixième 

année, Kevin Montpetit, ayant . 


‘la blus haute moÿenne se mérita 


le trophée ‘Joanne Keane Memo- 
rial Award”, Susan Frank reçut 
une médaille d’or de ‘’Sturgeon 
Local ATA” pour la plus haute 
moyenne au niveau de la 9e 
année, Le “Catholic Womens Lea- 


\ 


gue”’ présenta $10 à Cécile Cou- 
lombe et Kevin Montpetit, Les 
Femmes Chrétiennes présentèrent 
$10 à Richard Nault, étudiant de 
la 10e année, ayant la plus haute 
note en français avancé 10, Mlle 
Angeline Auger présenta une pla- 
que à M. et Mme Dixon Keane et 
une rose à cette dernière, en 
reconnaissance de leur dévoue- 
ment pendant plusieurs années, à 
l'école de Legal. La chorale leur 
dédia une chanson puis les pré- 
sentations furent terminées par 
un autre chant dédié à tous les 
finissants de ta classe 1975-76. 


Tous s'amusèrent bien au cours 
de la danse qui suivit au son de 
l'orchestre ‘Morning Song’’, 


Merci à tous ceux et, celles qui 


ont aidé à préparer. cette soirée... 


Ce fut un véritable succès. 


Voici, la liste des finissants: 
Rollande Bérubé, Mariette La- 
plante, Claudette Landry, Pat 
Hills, Agnes Blanchette, Gary 
Gifl, Richard St-Martin, Liz 


Lusson; Liliane St-Onge, Hélène: 


Tieulié, Carmen St-Jean, Louis 
Pelletier, Michel Préfontaine, Ani. 
ta Chauvet, Debbis Dextraze, 
Louis Forcade, Louis Provençal 
et David Bolle. 


NÉ CROLOGIE 


Samedi le 20 novembre décé- 
dait le Père Jacques Lynch, oi. 


© Né le 27 juillet 1914 à Pincher 
* Creek, il fit ses études classiques 


au Collège St-Jean et ses études 
scolastiques à Lebret en Saskat- 
chewan, l fut ordonné prêtre le 
29 juin 1940. 


Le père Lynch laisse dans le 
deuil, un frère, Omer et trois 
soeurs: Rita, Hertèle et Roma. 
Les funérailles eurent lieu mardi 
le 21 novembre à 10h.30 en 
l'Eglise de St-Albert. Le célébrant, 
fut Mar. Henri Routhier. - 


” Spencer 
j Real Estate : Ltd. 


Nous pouvons nous occsper 
de tous vos-besoins d'immeuble. 
en français, dans toute la ville. - 


. Appélez: . 
Chärlès E'JOLY, gérani 
(h:00 - 9h:00) 


12504 - 102e avenue 
(452-5850) 


Hommage à M. Ordonné Le- 
roux de St-Paul, qui vient de 
” célébrer son 80e anniversaire! M. 
Leroux est un des nôtres, un 
pionnier! 11 est arrivé à Therien 
en 1913; à l’âge de 17-ans. Depuis 
ce temps, il demeure à St-Paul, à 
l'exception d'une courte période 
de temps où il a dû partir pour 18 
mois pendant la 1ère Guerre. Un 
homme très actif et débrouillard, 
il a -passé les jours de la dépres- 
sion à pourvoir aux besoins de sa 
famille. 11 était employé à voir au 
bon fonctionnement de l'Ecurie 
de St-Paul, une entreprise fami- 


M. et Mme ©. Leroux 
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ST-PAUL 


HOMMAGE À L'UN DES NÔTRES 


liale, qui se situait sur le site 
présent du garage Smyl Motors. 
Avec l’avènement de l’automo- 
bile, M. Leroux s'est chargé de 
conduire ta Police Montée par- 
tout dans la.région, jusqu'au Lac La 
Biche. Îl accepta la position de 
sheriff pendant 13 ans, un travail 
exigeant, rempli d'incidents des 
plus intéressants, intriguants, et 
parfois de môments tristes, C’est 
avec intérêt qu'on l'écoute racon- 
ter ces événements du passé. M. 
Leroux a aussi oeuvré au sein de 
la communauté dans plusieurs or- 
ganismes; il a occupé le poste de 


DOLOOOOOLIOOOPODOPOLILOOIITOOLOLOPONIOL III OIL IPPO IIS 


MERCI À M. LOUIS 


Un ‘grand merci à M. Louis 
Bisson et tous les membres de son 
comité, de la part de l'exécutif de 
l'ACFA régionale, pour tous les 
travaux qu'’exige l'organisation 
d'un bal. Ce ‘Bal des moissons’’ 
qui eut lieu au Centre Culturel le 


BISSON 


23 octobre, fut un énorme succès.’ 
Le décor reflétait le thème de 
cette fête. 

On remercie également Mme 
Hélène Lamontagne et son équipe 
pour la préparation du délicieux 


* repas. 


Je m'en vais à Régina‘ 


de Roger AUGER 


Le Cercle dramatique de St- 
Paul est de nouveau à l'oeuvre. Le 
Cercle a cru bon de choisir une 
pièce canadienne, écrite par un 
Manitobain, Ghislain Bergeron in- 
terprétera le rôle de Jean, M, 
l’abbé Croteau, celui de Raoul, et 
Louise Belländ, la femme de 
Raoul, La mise en scène est de 
Normand Blais. Cette pièce de 
théâtre sera présentée au début de 


décembre, au petit théâtre de 


l'Ecole Régionale. 


Mme Aiberte Doücet remplace : 


Louise Amyotte comme prési- 
dente du Cercle et le Dr Louis 
Mandin en est le vice-président. 


Ghislain Bergeron’ 


JE 


M. l'abbé M. Croteau 


Mme Thérèse Albert 


maire pour deux ans puis de 


- député maire, En tout, il pärti- 


cipa activement à notre conseil de 
ville pour 17 ans! 11 aimait voir 


St-Paul progresser et travailla ar- : 


dûment pour de meilleurs che- 
mins, trottoirs, service d'eau, 


etc. De 1927 à 1932, il s’occupait 


de l'hôtel Donald, En 1941, il 
devint gérant de l'hôtel Lavois et 
il s'est retiré de cet emploi ilya 8 
ans, 


M. Leroux garde de bons sou- 
venirs de ses années à St-Paul, du 
temps où il était gérant du Club 
des Hornets, jusqu'au temps où les 
gens de St-Paul aimaient se rendre 
au bout du lac, à l'île de la 
framboisel li se souvient égale- 
ment de nombreux amis, surtout 
les métis qui étaient “du bon 
monde”, nous dit-il, 


Depuis ces dernières années, il 
demeure toujours actif:, soit dans 
le club de l’Age d'Or - il en est un 
des fondateurs - ou dans ses 
parterres, oU avec sa famille, [| est 
aussi un membre honoraire des 
Chevaliers de Colomb, 


Ce fut un moment heureux 
lorsque toute la famille se réunit 
pour fêter son 80e anniversaire. 
Quarante-quatre des cinquante-: 
sept membres immédiats de la 
famille étaient présents pour ex- 
primer leur reconnaissance et leur 
amour à ce bon père de famille 
qui s’est tant dévoué pour eux. 
M. Leroux a eu la joie d'avoir 
sept enfants: Emile, Lorraine et 
Moza de St-Paul; Yvette de Ve- 
greville: Claire et Yolande de Cal- 
gary et Claudette d’'Edmonton, II 
a deux soeurs et un frère à 
Montréal, et une autre ‘soeur en 
Floride. Son épouse, Béatrice est’ 
toujours à ses côtés depuis 55 
ans. 

Mme Leroux a aussi i de grandes 
qualités et elle s'intéresse-particu- 
lièrement aux arts et métiers, 
Cette dame très accueillante fut 
présidente du groupe auxiliaire de 
l'hôpital de St-Paul pour deux 
termes et depuis les 16 dernières 
années, elle est présidente du 
Club d'artisanat de St-Paul. ls 
ont organisé des expositions de 
très grande qualité, ainsi qu'offert 
des cours aux gens de toute la 
région, Sa participation active lui 
mérite toutes nos félicitations| 

C'est des gens comme vous, des 
gens qui ont ‘contribué leurs ta- 
lents et leur dévouement au déve- 
loppement de notre environne- 
ment, qui en font un endroit où il 
fait bon de vivre... 


CARDA 


Immeuble 
Placements 


C.P. 327 
Saint-Paul 
645-4056 


Gérant: G. Bergeron 


_mais aussi 


S’ACCEPTER SOI-MÊME 


Ù 


il y a des buts qu'on s'impose, des idéaux irréalistes qu'on tente 
d'atteindre et qui sont souvent source de frustration et de malheur. 
On se dit que pour être heureux il faut avoir réussi telle et telle 
chose, avoir telle personnalité, telles qualités physiques et psychi- 
ques, tel niveau intellectuel, et tel avoir à la banque. 


il y a des personnes qui se détestent parce que leur nez est trop 
gros, leur taille de ceinture trop ample, parce qu'elles sont trop 
courtes ou trop grandes, parce que leurs yeux sont gris plutôt que 
bleus azur. 


Nous connaissons ‘aussi ceux qui s'inquiètent toujours de quelque 
chose, qui ont peur du lendemain, qui sont incapables de jouir de 
l'aujourd’hui. Îls sont hantés par la crainte de tomber malade, où 
par la peur de ne pas obtenir telle promotion, Is se rendent malades 
à l'idée que peut-être ils ne pourront pas engranger leur récolte 
qu'en fait ils réussissent à sauver chaque année, 


Il y a ceux qui ruminent sans cesse en eux-mêmes des évènements 
passés, Ils revivent avec amertume des évènements malheureux où 
ils ont été blessés par une parole, par Un geste qu ‘un autre a posé et 
que ce dernier a depuis longtemps oublié. lIs-se reprochent de ne 
pas avoir tel talent du telle qualité qu'ils voient chez d'autres, tout 
en oubliant ou en mésestimant leurs propres richesses personnelles. 
lis veulent tout régler dans leurs têtes et poursuivent leur guérison 
interne de façon unilatérale et systématique. Leurs efforts volonta- 
ristes sont voués à l'éthec: ils deviennent doublement frustrés èt 
malheureux. 


Enfin il y a ceux qui n'arrivent pas à se pardonner leurs bétises de 
jeunesse, Qui n’est pas sans avoir commis sa quote-part de péchés? 
Ces choses nous sont beaucoup plus facilement pardonnées que 
nous sommes prêts ë à nous les pardonner à nous-mêmes. 


Dans tout cela il me semble qu'il y a une difficulté fondamentale: 
c'est de vouloir se guérir “soi-même avec toute la rigueur, le 
volontarisme et la sévérité que seuls les adultes peuvent imposer. 
C'est au fond une volonté de contrôle rigide qui ne laisse aucune 
latitude à l'enfant en nous de vivre, et à l'Esprit de fajre naître. 


La plus grande thérapie c'est de pouvoir s’accepter soi- -même 
comme imparfait, comme faillible, comme pécheur, comme ayant 
toutes sortes de failles dans son passé comme dans sa situation 
actuelle, et de pouvoir s'aimer comme tel. C'est pouvoir donner à la 
vie, au temps, et à Dieu permission de faire leur oeuvre en soi, 
oeuvre d'intégration progressive, de maturation lente mais pro- 
fonde. || faut accepter de perdre le contrôle du rythme de sa 
croissance sur toute la ligne, de se laisser grandir sans tirer dessus. 
Le fleuve coule par lui-même, je n'ai pas.à pousser dessus... 


1 y'a tant de sagesse dans cette invitation: ‘Heureux les 


‘ pauvres. heureux les doux, les affligés, les affamés et assoiffés de 


justice, les miséricordieux, les coeurs purs, iles artisans de paix...” 
Une chose primordiale nous. est demandée: l'abandon. L’abandon 
de nos rêves, de nos idéaux irréalistes, des exigences qu'on s'impose 
à soi-même, de notre sévérité à juger cet être qui nous avons été 
jadis et à qui nous avons tant de choses à reprocher, Abandonner, 
accueillir. Accueillir Sa présence. qui ,est paix et 
consolation, qui est pardon et réconciliation, qui est joie, amour et 
bonheur. L’accueillir, et lui laisser accomplir son oeuvre en soi. Et 
vivre sa vie sans soucis, sans tristesse, entrant de la sorte dans le 


Royaume parce que nous sommes devenus ‘comme de. ‘petits’ 


enfants”... | L 


JACQUES JOHNSON, O.M.L. 


GAL DE L'ACFA 
PRÉSENTE À LA TÉLÉVISION DE RADIO-CANADA 


Deux émissions sur le GALA de l'A.C.F.A. vous serons présentées à la télévision de Radio-Canada, 
les samedis 27 novembre et 4 décembre, immédiatement après la Soirée du Hockey 


AU PROGRAMME : 


_ Chorales Populaire Opera Groupe de 
- Les Chantamis René Aubin Bernard Türgeon danse 

Les Montecos Lise Cagnon-Klunmeyer Carmen Tellier-Bourret on 
Les Musicos Léo-Paul Guénette Denis Labonté Les Blés d'or 
‘ Les Chant-o-gai Les Mikis | Paul Loriau 
Jeunesse 72 Cécile Vallée-Jalbert 
Ensemble Michel Gervais | Elise et Aimé Déry 


Maitres des ceremonies: André Roy et Dr. Madeleine Monod 


Ces deux émissions sont une réalisation de Michèle Grégoret à Edmonton 
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Variétés 


Culture et information 


Vedettes en direct Rencontres Fc Dimanshowsoir \ | 


mardi 30, 20 h 30 


Eva: une femme mystère 
à la voix ensorcelante 


Le mardi.30 novembre à 20h 


30, la série Vedettes en direct 
accueillera sur la scène du stu- 
dio-théâtre 42 de Radio-Canada, 
Eva, cette interprète dont la 
voix unique a jusqu'à mainte-- 
nant conquis l'Europe et l’Amé- 
rique. 

Lorsqu'on parle d'Eva on pen- 
se’ immédiatement à sa voix : 
chaude et grave: cette voix cap- - 
tivante qui envoûte et ensorcel- 
le. Eva, on ne sait trop pourquoi, 
ne peut se résumer aux belles’ 
mélodies qu'elle interprète de 
façon si personnelle. Eva c'est 
en quelque sorte un mystère 
qu'on s'étonne de découvrir cha- 
que fois. Malgré qu'elle soit dé- : 
jà venue nous rendre visite à 
quelques reprises, ce Vedettes 
en direct nous dévoilera de nou- 
velles facettes d'Eva. Cette in- 
terprète d'origine allemande, 
née à Berlin aux heures noires 
de la dernière guerre, chante 
aussi bien en français et en. 
anglais qu'en s!lemand. 

Lors de cette réalisation de 
Jean-Jacques Sheitoyan, Eva in- 
terprétera quelques-unes de ses 
plus récentes compositions. On 
sait en effet que depuis quel- 
ques années elle a pris goût à 
composer la musique de ses 
chansons. 1! s'agit évidemment 
d'une musique qui se moule 
parfaitement à sa voix. 

Les téléspectateurs de Radio- 
Cänada ne voudront certaine- 
ment pas manquer ce Vedettes 
en-direct avec Eva qui leur ré- 
Servera Sans aucun doute plus 
d'une agréable surprise. 


La télévision française de Ra- 
dio-Canada présentera le mardi 
30 novembre à 23 h 05, dans 
le cadre de la série Rencontres, 
un entretien dé: Didier Decoin 
avec Marcel Brisebois. Le réa- 
lisateur de la série, Raymond 
Beaugrand-Champagne, évoquant 
l'autre jour la personnalité de 
Decoin, a employé au sujet de 


cet auteur l'expression «né0- 


chrétien» et rappelé du: même 
coup les conversions qui ont 
eu lieu ces temps derniers chez 
les écrivains, comme il s'en pro- 
duisit vers 1910. . 

Didier Decoin n'a que trente 
ans et déjà il a publié huit ro- 
mans qui ‘l'ont .fait connaître 
comme l'un des meilleurs écri- 


* vains actuels. C'est une person- 


nalité extrêmement attachante, 
ainsi que l'on pourra, s'en ren- 
dre compte au cours de l'inter- 
view. 
- Didier Decoin a fait du ciné- 
ma, il a été journaliste, il a dé- 
jà unê certaine expérience de 
la vie, et c'est avec ‘la sincéri- 
té la plus profonde qu'il nous 
parle de ce qui lui tient à coeur. 
H a écrit récemment un essai 
intitulé !! fait Dieu, car pour 
lui il fait Dieu comme pour d'au- 
tres il fait beau, 11 faut bien se 
représenter, en effet, que l'on 
est ici en présence d'un homme 
qui, à un moment donné, a été 
«saisi par Dieu», un peu à ja 
manière dont peut l'être un mys- 
tique. Il nous racontera com- 
ment, à la suite d'uñe nuit mys- 
tique, cela lui est arrivé. 
N'oubliez donc pas l'émission 
Rencontres qui sera télévisée le 
mardi 30 novembre à partir de 
23 h 05 sur la chaîne française 
de Radio-Canada. : 


Les Beaux Dimanches 
mardi 30,23 h 05 *_ 28 novembre, 19 h 30 
NX: 
Un «néo-chrétiens: «Comme dans le bon 
Didier Decoiri vieux temps» 


- Le 28 novembre à 19 h 30 l'é. 
mission de variétés de la chaîne 
française de Radio-Canada Di 
manshowsoir propose aux télé- 
spectateurs une soirée folklori- 
que traditionnelle. 

«Comme dans le bon vieux 
temps» on se retrouvera dans 
la grande salle en compagnie 
de joyeux lurons pour chanter, 
danser, écouter des violoneux, 

Î des accordéonistes, des virtuo- 
ses du -ruine-babines», des ex- 
perts de la chanson à répondre 
et pour regarder évoluer les 
rois de la gigue et des danses 
carrées. . 

Pour nous offrir ce. spectacle 
des artistes sont venus des 
quatre coins du Québec: soit de 
la ville de Québec à Montréal 
en passant par Val-David, l'ile 
d'Orléans et le royaume du Sa- 


guenay. Au générique des noms . 


connus et d'autres qui brillent 
-au petit écran pour la première 
fois. Les téléspectateurs pour- 


ront applaudir Georgiana Audet, - 


violoniste: Pierre-Paul Deslau- 
riers. virtuose des osselets: Ma- 
rielle Drouin, pianiste: Jean- 
Claude Picard, accordéoniste: 
Jean-Louis Picard, guitariste: 
Jos Bouchard, violoneux: Louis 
Pitou Boudreault, violoneux: tes 
Breton-Cyr, chanteurs; les Kar- 
rik, chanteurs: Michel Lemelin, 
accordéoniste; Dominique Trem- 
blay, violoneux: José Barrio, 
«joueur de crayons» (sic): Law- 
rence Lepage, guitariste et Lud- 
ger Miron, «câäleur de sets .car- 
rés». |: 
Au programme, le pot-pourri 
- traditionnel des soirées de fol- 
klore: danses, chansons, solos 
de guitare ou d’accordéon, d'os- 


Les Karrick 


selets ou de piano mais surtout 
musique de groupe à laquelle 
toute l'assembléé participe. On 
entendra à cette émission Par 
un dimanche au soir, le Rêve du 
diable, la Casa, Ves à Pichou, 
le Reel de Saint-Jean, le Reel du 
Grand Théâtre, le Jeune Avocat, 
Ce sont les gars de par chez 
nous, les Filles de quinze ans. 
le Reel de la Pointe au Pic, la 
Famille Latour, Bobelo et conte, 
la Disputeuse, la Jument de Mi- 
chaud et Turlutte à bouche. 

Cette soirée folklorique sera 
présentée dans un décor de Jo- 
celyn Nycz. C'est une réaliss- 
tion de Pierre Desjardins. 


MERCREDI 


1er décembre 


«le Nes {dernière de 2). 
10015 VIRGIN 
Avec Aoré Cailloux, Danioile 
Schneider et Louise Gamache. 
Réal: Raymond Pesant. «L'Ourse 
musicienne». 
CONSE! 


Gynécologie pour les adolescen- 
tes, avec le docteur André Au- 


LES TROUVAILLES DE 
CLÉMENCE 


Bricolage: impression sur !ino, 
avec Maurice Brauit, — Arran- 
gement floral: conservation des 
fleurs, avec Marguerite Du Cof- 
fre 


LE COMTE YOSTER A BIEN 
L'HONNEUR e 

Feuilleton réaisé par Michaël 
Braun, avec Lukss Ammann et 
Wolfgang Voix. 
Une jeune fille disparait d'une 
pension de Lausanne. Le comte 
Yostor ira onquêter à Naples et 
Johenn s'installers à la pension. 
SkIPPY 


«Les Tempôtes d'été». 


124099 LES COQUELUCHES 
invités: Maxime LeForestier et 
Joanne Desforges. Réal: Lise 
Chayer. 

13h20 TÉLÉJOURNAL 


f3h35 FEMME D'AUJQURD'HUI 
Réal.: Robert Séguin. 


LE TEMPS DE VIVRE 

Le lieu dr rencontre des person- 
nes âgées. invité: un groupe de 
Saint-Ubaid, dans le comté de 
Portneuf. M. John Julien racon- 
te comment s'est smorcée la vo- 
cation de Saint-Ubaild et la cul- 
ture de Ia patate. — M. Saint. 
Germain, boulanger du villege, 
fait connaître les féculents à ba- 
se de patates et donne Ia recet- 
te de bonbons eux patates. 
Un film -réalisé à l'occasion du 
séjour à Saint-Ubald d'un groupe 
de retraités marseillais, dans le 
cadre de l'organisation <Vacsn-. 
ces-familles-, Îts donnent leurs 
impressions du contact qu'its ont 
eu avec les familles de ce pate- 
lin. — Quelques artistes locaux 
complètent l'émission dont M. 
Wilfrid Richard, âgé de 80 ans. 
Animateur: Pierre Paquotte. Re- 


cherches: Gilies Proulx, Monique ‘ 


Lalande, Daniel Simard et Lucie 
Lépine. Direction musicale: Cy: 
rille Bosutiou. Réal: Jean Leter- 


te, André Simard et Giles De- 


rome. 
the BOBINO 

0h29 LE GRENIER 
Avec Yvon Bouchard, Robert Du- 

perc, Gérard Poirier, Marielle 
Bemard, Martine Rauzier, Ger- 
maine Lemyre, Germaine Bougie, 
Merie-Christine Larocque, Moni- 
que Venne-Bois, ejolie, George Bs- 
lisie et Cieude Ravenelle. Etien- 
ne monte une séance avec ses 
emis pour clôturer son exposi- 
tion. Tout ne vs pes comme sur 
des roulettes. Sadhü sauve la si- 
tuation, 

17000 SUR LA CÔTE DU PACIFIQUE 
sles Puits», Grand-mèrs Molly 
s'occupe de garder les animaux 
de la ferme pendant l'absence 

d'Elisabeth. Au grand désespoir 
des clients, Nick est relégué à 
la cuisine du rastsurant de Mol. 


ly. 

L'HEURE DE POINTE 

«Voyeges-, avec Normand Care- 
lais, géographe. «Spectacies-, a 
vec Francine Grimaldi. 

fah08 CE SOIR 


18h30 CE SOIR EN ALBERTA . 


«Bons Comtese. - 


‘9h00 DANIEL BOONE 

eL'Héritier en péril». 

AUTANT EN EMPORTE LE VENT 
Drame réalisé par Victor Fle- 
: ming, avec Vivian Leigh, Clark 
* Gable, Olivia de Havilland et 


Lestie Howard. Tous les hommes : 


font la cour à une riche héritiè- 
re sudiste. Elle n'aime que son 
‘cousin qui l'éloigne et épouse 
une rivale, Survient la guerre de 
Sécession. Elle mettra tout en 
oeuvre pour sauver la propriété 
familiate. Elle épousera pour son 
argent un aventurier et s'aperce: 
vra trop tard qu'elle l'aime et 
voudra le reconquérir {USA 3). 
TÉLÉJOURN, 
NOUVELLES D DU SPORT 
AUTANT EN EMPORTE LE VENT 
(suite). 
CINÉMA e 


Pitié pour eux. Drame réalisé par 
Luis Bunuel, avec Estella Inds 
et M. Incla, Règlements de 


24h15 


comptes entre des jeunes dévo-. 


yés de Mexico. Le drame de ces 
mal-aimés de la société pour qui 
le seul gagne-pain est souvent le 
vol et la seul défense, la vio- 
lence (Max. 51). 


JEUDI 


2 décembre 


9h10 OUVERTURE ET HORAIRE. .. 
Sh15 LES 100 TOURS DE CENTOUR 

Le Film de Picote. 

LES ORALIENS 

«Les Véhicules». 

EN MOUVEMENT 

«Fessier.. La condition physique 
‘et fes ulcères, Participation de 
Chantal. 

LA BOITE À LETTRES 

Le son et l'image, à l'aide de 
jeux, chansons, mime, bricola- 
ge, contes et graphiques. Avec 
Robert Gravel, Dorothée Berry- 
man et Francine Rueil. - Auteur: 
Raymond Plante, Musique: Céli- 
ne Prévost. Réal.: Pierre-Jean 
Cuillerrier. «La Lettre .EU»: À {a 
aueue-leu-leu, les amoureux sont 
heureux», 

MINUTE MOUMOUTE! - 
«Cétacé chaude, «Ronde de la 
souris et. de l'éléphant. (chan- 
son), «Le Gâteau au chocolat» 
{chanson], «Le Tango du robi- 
nêt» (chanson) et “La Toupie- 
{chanson). 

CONSEIL-EXPRESS 

Horticulture, avec Paul Pouliot. 
Bricolage, avec Jacline Gratton. 
Graphoanalyse, avec Marguerite 
Paquet. 

LES TROUVAILLES DE 

CLÉMENCE 

Cuisine: ia sauce brune, avec 
Monique Chevrier, — Yogs, avec 
Suzanne Piuze, 

41h30 LE COMPORTEMENT ANIMAL 

" . «Les Lois de Ia survie. Leçon 
de survie donnée par différentes 
sortes de guëpes (cartonnières, 
calcides, mandarins, pompiles, 
circeris) et abeilles vivant dans 
les Alpes japonaises (dernière). 
PRINCE NOIR 

<La Sorcière», 

LES COQUELUCHES 

Invités: Suzanne Stevens, John- 
ny Farago.et Chantal Catelat. 
Réal.: Martin Gaudreau. 
TÉLÉJOURNAL 

FEMME D'AUJOURD'HU! 

France L'Abbé interviewe Lise 
Cuerrier, Claude Krinsky et Thé- 
rèse Martin qui fêtent Is 1er an- 
niversaire de «la Librairie des 
femmes d'ici Inc... Nous y trou- 
vons des livres concernant uni- 
quement les femmes, dont Ja 
plupart sont écrits par des fom- 
mes, Animatrice: Louise Arcand. 
Réal. Fernand Choquette. 
CINÉMA e 

L'Aigle noir: le vengeur, Drame 
réaiisé par Ricardo Freda. avec 
Rossano Brazri, Gino Cervi: ira- 
sema Dillen et Harry Feist. Un 
vieux propriétaire terrien est dé- 


10h00 


10h15 


12h00 
tah30 


13h30 
13h35 


possédé de ses terres par un 
seigneur félon avec Ia conniven- 
ce des autorités judiciaires. Son 
fils, membre émérite de l'armée 
du Tsar jure vengeance et mène 


une bande de. cossques sous le 

nom de l'Aigle Noir (it. 47). 
16:00 SOBINO 

LE GUTENBERG 


46h30 
. Avec Claude Gal, Louisette Dus- 
sault, Monique Mercure, Jacques 
Lavallée, Gilbert Sicotte, Jeen- 
Pierre C Madeleine Ar- 
senauit, Gilles Renaud, Anne Cs- 
ron,_ Jesn-Denis Leduc, Colette 
Courtois et Barbara Page. Texte: 
Pierre Duceppe. Réal: - Hubert 
Blais. «La Princesse Démos. 
LES CORSAIRES- | 
Aventures de Claude Barma. A- 
vec Michel Le Royer, Jean Mas 
vais, Gabriel Gascon et Christian 
Delmas, “Le Complot, Ann a 
soulevé l'équipage contre Mérie. 
Nicolas de Coursic se porte à 
son secours maigré la mise on 
garde de ses hommes qui crai- 
‘gnent un piège. 
L'HEURE DE POINTE 
“Les Restaurants», avec Diane 
Richer, «Activités pour les ‘jeu- 
ms on Paule Deiorme, 


Téh30 € CE. SOIR EN ALBERTA 
17h00 VISAGES - 
19h30 LES GRANDS FILUS 
La Conquête de l'Ouest. Western 
réalisé par Henry Hathaway, 
George Marshali et John Ford, 
, avec Georges Peppard, Debbie 
Reynolds. Carol Baker, James 
Stewart et John Wayne. La vie 
d'une famille de plonniers de 
l'Ouest américain durant les 50 
années les plus décisives pour 


17h00 


17320 


le développement de l'Ouest 
(USA 62}. 

22h30 RNAL 

22h55 NOUVELLES DU SPORT 

23h05 BRIGADE SPÉCIALE 
Policier réalisé per  Willism 


Brayne, avec George Seweil, Ro- 
land Rowland et Peter Jeffrey. 
«Un flic nommé Craven-. Un 
contrebandier accuse l'inspec- 


teur-chef Craven d'avoir accep-. : 


té un pot-de-vin en échange de 
son impunité. Le coup est mon- 
té si habilement qu'il réussit à 
provoquer le renvoi du policier. 
Craven ne peut s'expliquer le 
motif dé son accusateur, 

24h05 C! 


par Anthony M. Dawson, avec 
Jane Birkin, Miram Keller et 
Françoise Christophe. Expuisée 
de son école, une jeune fille 
s'en va rejoindre sa mère au 
- château de sa tante. Elle y re- 
trouve son cousin qui joue les 
excentriques. Le mère de !s jeu- 
ne file meurt mystérieusement 
et d'autres morts violentes se 
succèdént bientôt (it.-fr.-al, 72). 


VENDREDI 


3 décembre 


sh10 OUVERTURE ET HORAIRE 
ShtS LES 100 TOURS DE CENTOUR 

«Le Voleur détective». 
9h30 LES ORALIENS 

«Picabo enrhumée. 
9h4S EN MOUVEMENT 
10h00 CLAK . 
Avec Louise Portal, André Car. 
tier, Jocelyne Goyette, Michelle 
Deslauriers, Jacqueline Barrette 
et Robert Toupin, Textes: Pierret- 
te Beaudoin, Vanessa Soliox, Ma- 


D 


deleine Bennett et Jacqueline 
Berrette. Réal: Guy Comeau. * 
«Devant-derrière-à côté.. 

10h15 VIRGINIE 


Avec André Cailloux, Danistle 
Schneider et Louise Gamache. 
Aëal.: Raymond Pesant. «L'ile 
aux Érmitese, 

tOh30 CONSEIL-EXPRESS 
Les Services gouvernementaux fé. 


poir d'y découvrir ur fantôme. 
7h30 L'HEURE DE POINTE 
eMétéo-wesk-ende, avec Alcide 
Ouellet, «Spectacies-, evec Rel- 
ne Ma. Cinéme-, avec Suxen 


1m CE 


*:E 


Pierre 
at 


Hubert 
Noël (3e de 4. 
couple de Voitine à à venir pss- 
ser la soirée chez lui, Pierrette 
es seule à les accusillir. Elle 
" br veto Vet-elle quite 
an .: Jean Gaumont. 
SCIENCE RÉALITÉ 


Animateur: Joël Le Bigot. nés 
Los Patry et Fernande Choul 


emploi perce qu'i « 
Mimi, s'en va chercher du travail 
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 MESSAGE DU PREMIER MINISTRE. 


ALLAN BLAKENEY 


1 me fait plaisir de transmettre 
les félicitations du Gouvernement 
de la Saskatchewan à |l’Asso- 
ciation canadienne-française de 
l'Alberta à l'occasion de son cin- 
quantième anniversaire, 


Nous louons les efforts répétés 


de votre Association en vue de 
préserver la langue et la culture 
dans votre province. Votre tra- 
vail, en protégeant l'identité cul- 


turelle et linguistique des Fran- 


co-Albertains et en encourageant 


les aspirations légitimes des fran- 
cophones de ce pays devrait rap- 
peller à tous qu’au Canada, ce qui 
nous unit est plus important que 
ce qui nous désunit. 


Espérons que, dans les années à 
venir, les différents groupes cultu- 
rels continueront à .s’entraider, 
tout en préservant les différences 
de langue et de culture qui sont 
une des richesses incaléulables de 
‘notre société. 


Mes meilleurs voeux à l’Asso- 
ciation  canadienne- française de 
l'Alberta et que ses efforts futurs 
‘soient couronnés de succès, 


‘Allan Blakeney, 
‘ Premier ministre 
Saskatchewan 


| | Le Franco-albertain, 24 novembre 1976/ Page. A-3 
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 CÉLÉBRÉ 


ux à l’Asso- 
rançaise de 
fforts futurs 
uccès, 


n Blakeney, 
lier ministre 
Iskatchewan 
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PROTÉGEZ-VOUS 
CONTRE LA GRIPPE 


e e 
Faites-vous vacciner 
La grippe qui peut menacer les Albertains cet hiver est 
connue sous le nom de “grippe porcine”. Cela ne veut pas 
dire que vous l’attrapez des porcs ou du fait d’avoir mangé du 
porc. plutôt il semblerait que les pores peuvent aussi en être 


victimes. La grippe est causée. ‘par une nouvelle sorte de virus, 
et beaucoup de gens y sont exposés. 


La plupart des gens ont déjà ressenti l’inconfort qui accompa- 
gne la grippe l'hiver... toux, irritabilité, nausée et dépres- 
sion. Ces problèmes ne sont pas très sérieux, mais la maladie 


e | fe ee! | 
peut être accompagnée d’une pneumonie qui pourrait s'avérer Q U | e S Î e | I ÿ l b | e 4 


sérieuse, 
; # Toutes les personnes qui ont une maladie chronique, celles 

Le programme provincial d’immunisation contre la grippe qui ont des maladies du coeur, des poumons, des reins ou le 

débutera lorsque le vaccin sera disponible, : diabète. : 

Votre bureau local pour la Santé fera des appels publics | # Toutes les personnes âgées de plus de 65 ans. 

pour la vaccination. . | ‘a 
- . * Toutes les personnes, quel que soit leur âge, affectées aux 

Le programme est orienté vers ceux qui sont susceptibles services essentiels, tels que santé, hôpitaux, polices, pompiers. 

d'être sévèrement affectés. Il s’adresse aussi aux travailleurs FULL 

proposés: aux services essentiels. Le programme commencera  . # Toutes les personnes entre 20 et 50 ans. 

bientôt, avec  l'immunisation des malades chroniques; il ee 

s’ensuivra une vaccination des autres groupes éligibles. Si vous êtes dans un de ces groupes, surveillez les avis de votre 


bureau de Santé local, 


Si vous faites partie d’une de ces catégories, alors vous 
devriez recevoir le vaccin. Heures, dates et lieux des cliniques seront annoncés par 
l intermédiaire de vos média locaux. 


Protégez-vous contre la grippe. D 
(Faites-vous vacciner.) 


_ Abaia 


SERVICES SOCIAUX 
ET DE SANTÉ COMMUNAUTAIRE 


Désirez vous de plus amples renseignements? 
Communiquez avec votre bureau de l’unité sanitaire pour vous 
procurer une brochure où complétez ce coupon et' postez-le à 


l'adresse suivante: 


Communications, 
. Alberta Social Services 
and Community Health, 
8th Floor, L 
Petroleum Plaza, South Tower, 
9915 -108 Street, . LL 
: EDMONTON, Alberta.  T5K 2G8 


- NOM. 
- APRÉSSE | 


RS 


0 GE un 0 in on en mn Hi COTITILITTITI 


: view du cardinal Paul-Emile Lé- 
Ser, missionnaire chez les, 16- 


. Inter 


: Réal. : 
néons. à 
Lecteur: Gaétan Barrette. + 

Reportage realisé 
ue Agnès Vorda, Rue pb 
es Commerçants Surs 
boutiques, les pessants s'arré- 


lages l'accordéoniste 


joue, l'illusionniste Myatsg sur- 
vient (Fr. 75). 


spprentissage de l'anglais. 


. «A la recherche de !a goutte 


‘ Hougs. «Conditionnement 


ons 


. te Boucher. 


d' 
EN MOUVEMENT . 
Animateurs: Claude Bouchard et 
deen Brunelle. Réal: Jean-Claude 
physi- 
Que pénérsl:. Respiration par la 
bouche ou per le nez. Participa- 
tion de Lise. 

DU SOLEIL À 5 CENTS 

«Un fantôme pas comme les au- 
tresse. 

AU JARDIN DE PIERROT 
Animatrice et scripteur: Pierret- 
Réal. Pierre-Jean 
Cuillerrier. -L'Ane biance. 
CONSEIL. . 

De Trois-Rivières, Animatrice: 
Cieudette Lambert. «Services à 
l'écols-, avec Jean-Guy Doucet 
et Guy Dion (îre partie). Inven- 
taire des services. Muitidiscipli- 
narité. Les services sur les 
eux, Les services dans l'école 


L'Heureux. Direction musicale: 
Léon Bernier. Résl.: Michel Gau- 
mont. Coord.: Marcel Brisson. in- 
vités: Eva et Yvon Deschamps. 


PEMAME D'AUJOURD'HUI 

Chronique: «Pour &tre bien chez 
soi», avet Madeleine Arbour: 
Noël gaiement chez soi (décora- 


Por table, de l'arbre et 


717 ans. qui parie de ‘la vie qu'el- 


te mène, de ses idées sur ls fa- 
mille, ts société, la solitude, l'a- 
mitié. l'avenir. — .Médecine pré- 


D 


Eugénia Rubinstein, gynécologue- 
obstétricienne, Animatrice: Loui- 


: se Arcand. Réal: Jeannette Tar- 


ia 


16h00 


17h00 


17h30 


Le Portrait de Marianne. Film 
réalisé par Daniel Goidenberg. 
avec Claude Brasseur, Bernard 
Fresson et Karen Blanguermon. Un 
jeune peintre s'éveille un matin 
pour constater que Marianne, sa 
femme n'est pas là. Il court ra- 


conter son malheur à son ami, 


écrivain, Ensemble, ils partent à 
18 recherche de la jeune femme. 
Tout en parcourant la ville, is 
vont se demander s'ils connais- 
sent bien Marianne. Qui est- 
elle? Pourquoi - serait-elle par- 
tie?. Où est-elle? (Fr. 70). 
BOBINO : 

Avec Guy Sanche et Christine 
Lamer_- Textes: Michel Cailloux. 
Réal.: Thérèse Dubhé. 
ALEXANDRE ET LE RO 

Avec Antoine Durand, Luc Du- 
rand, Serge Turgeon. Claude Pré- 
fontaine, Jacques Piperni, Her- 
bert Auff et Jean-Louis Paris. 
Textes: Michel Dumont et Linda 
Wilscam. Musique: Herbert Ruff. 
Réal.: Michel Gréco. «Le Gardien 
de la tour». La vie au Royaume 
des échecs est chambardée de- 
puis l'arrivée d'Alexandre dont 
le prestige fait des jaloux. Les 
intrigues du vizir de la Reine 
pour écarter l'intrus se retour- 
nent contre lui. 

ROBINSON SUISSE 

eLa Moussone. Un ouragan dé- 
chaïné balaie l'ile et isole mo- 
mentsnément Marie de sa famii- 
le. Comment cette frêle enfant 
va-t-elle survivre jusqu'à ce que 
sa famille la retrouve? 

L'HEURE DE POINTE 

Du Complexe Desjardins, magazi- 


“ne animé par Michel Desrochers.… 


Direction musicale: en alternan- 
ce: Pierre Leduc et Cyrille Beau- 
lieu. Réal: Normand Mathon et 
Louis Arpin, Coord.: Jacques De- 
mers. «Arts visuels», avec Jean- 
Claude Lebiond. 

SOIR 


18h00 CE 


Magazine d'information. Anima- 
teur: Bernard Derome. Reporters: 
Guy Lamarche, Gabi Drouin, Pier- 
re Devroede, Lise Garneau, Guy 
Parent et Raymonde Provencher. 
Réal.: Normand Gagné. Pauline 
Payette, Hélène Robert, Jean Sa- 
vard, Jean-Maurice Laporte et 
Jacques Brosseau. Coord.: Lyse 
Distexhe. 


18h30 CE SOIR EN ALBERTA 


LA P'TITÉ SEMAÏNE 

Téléroman de Michel Faure. Avec 
Otivette Thibault, Yvon Dufour, 
Pierre Labeïle et Clémence Des- 


rochers. Une travailleuse sociale ” 


passe à la boutique des Lajoie 
pour y faire une petite enquête 


bien amicale. Réal: Claude 
Routhier. 
VIEILLIR ET VIVRE 


Entretien avec des personnalités 
canadiennes et étrangères, en 
matière de dgérontologie. Inter- 
view: Jean Ducharme. Réal.: 
Pierre Charlebois, «La Pré-etrai- 
te. De plus en pius d'entrepri- 
ses offrent des cours de prépara- 
tion à la retraite. Est-il préféra- 
ble de donner des cours de pré- 
paration à la retraite en milieu 
de travail, ou faut-il les donner 
dans le milieu social où va vi- 
vre le retraité de demain? Le 
patron ne se donne-t-il pas bon- 
ne conscience en instaurant des 
cours de pré-retraite, plus qu'il 
n'aide vraiment l'ouvrier? L'é- 
mission est consacrée à une ex- 
périence menée dans un quar- 
tier ouvrier de Montréal, le quar- 
tier. Rosemont. invités: Pierre 
Tousignant et Michel Lernay, ani- 
mateurs, CEGEP de Rosemont, et 
Marce! Lapalme, président du 
Comité des pré-retraités et re- 
traités de Rosemont. 

Y À PAS DE PROBLÈME 


Téléroman de Réginald Boisvert.. 


mettent en vedette Lionel Ville- 
neuve. Marc Legault, Gaétan La- 
brèche, Elisabeth Chouvalidzé, 
Janine Sutto, Anne Létourneau. 
Louise Poirier et Benoit Girard. 
Odile demande la permission à 
son père d'aller faire une excur- 


se Fauchér interroge le docteur 


‘20h30 


21h00 


22h30 


| 22hss 
23h05 


24h05 


fol Le. 


gnera ie groupe? Réal.: Guy Hoff-. 


AVEC LE TEMPS 

Téléromañ écrit par Louise Mat- 
teau et Normand Gélinas. avec 
Normand Gélinas, Denise Mo- 
relle, Gilles Pelletier, : Robert 
Maltais, Louise Dufresne, Marc 
Messier et Mario Lirette. Ma- 
rianna se trouve du travail et 
Pierre un nouveau refuge. Réai.: 
Jean-Yves Laforce et Jean Picard. 
TÈLÉ-SÉLECTION 
La . Comédie réa- 
lisée par Bruce Bison, avec Ka- 
ren Valentine, Louise Sorel, Da- 
ve. Madden et Reta Shaw. L'é- 
diteur d'un magazine à la mo- 
de, riche et célibataire, arrive à 
la quarantaine et il n'est pas 
heureux. Que iui manque-t-i1? 
I l'apprendra lorsqu'il fera la 
Connaissance d'une jeune fille 
fräiche et spontanée (USA 74). 
TÉLÉJOURNAL 

Animateur: Normand Harvey. 
NOUVELLES DU SPORT 

LES ÉVASIONS CÉLÈBRES 
e«L'Evasion de Jacqueline de Ba- 
vière». Désireux de mettre la 
main sur la Hollande, la Zéian- 
de et le Hainaut, Philippe, duc 
de Bourgogne, n'hésite pas à em- 
prisonner sa cousine Jacqueline 
de Bavière, suzeraine de ces 
états. Avec Claire Wauthion, Ro- 
ger Van Hool, Jean Rovis et Ma- 


rie-France Colin. Réal. André 
Soupart. s 
CINÉMA. _ 

L'Etau, Film réalisé par Alfred 


Hitchcock, avec Frederick Staf- 
ford, John Forsythe, John Vernon, 
Karin Dor et Dany Robin. Au Da- 
nemark, en 1962. des agents amé- 
ricains organisent l'évasion d'un 
haut fonctionnaire soviétique qui 
a demandé l'asile politique. Ce- 
lui-ci révèle les dessous de l'ai- 
de soviétique à Cuba. Un agent 
français se rend à Cuba. Avec 
l'aide de sa maitresse, veuve 
d'un révolutionnaire, l'agent ob- 
tient les informations voulues 
(USA 69). 


MARDI 


30 novembre 


10h30 


11h00 


11h30 


12h00 


12h30 


13h30 


OUVERTURE ET HORAIRE 

LES 100 TOURS DE CENTOUR 

“Un réveillon bizarre. 

LES ORALIENS 

«L'invitation». 

EN MOUVEMENT 

“Anti-douleur». Doit-on attendre 
d'avoir le goût avant de s'entrai- 
ner? Participation de Chantal. 
You HOU 

«Le Nez: [ire de 2). 

MINUTE MOUMOUTE! 


«Trompe l'Oeil et le cheval», 


- «Combien de temps?», «La Gam- 


mes» (chanson), «Mon père é‘ait 
marin, «Panoplie et sa c.&ane. 
et «Le Son «ous. 
CONSEIL-EXPRESS 

Jaciine Gilbert nuus présente 
des vêtemen‘, ue la collection 
Hermès, Lanvin et Cardin. 

LES TOUVAILLES DE 

CLÉMENCE 

Jard'nage: entretien et propaga- 
tion du sansevaria, avec Jacques 
Gagnon. Mode: fabrication 
d'un sac de toile, avec Micheli- 
ne Päré. 

VERS L'AN 2000 

Début. 

Narrateur: Roland Chenail. «L'Es- 
pace: la vie là-haut. Les sa- 
vants veulent entrer en contact 
avec des êtres vivants quelque 
part là-haut. 

LES CHEVAUX DU SOLEIL 

«Ca Fuyarde.. 

LES COQUELUCHES 

Invités: Jean-Paul Tremblay. Ctai- 


rette, Yves Cantin et Michel 
Louvain, Réal: Jean-Paul Leclerc. 
TELEJOURNAL 


16h00 
16h30 


47h00 


17h30 


FC: 
handicap pour les parents?.. 
Entrevues de Françoise Girard 
avec Yvonne Fortier, Ciaudette 
Gacien, Clarence Smith, Robert 
Schneider et les familles Laprat- 
te et Labbé, ayant un enfant-han. 
dicapé, — «Le Musée de la guer- 
re». Une visite au Musée de ja 
guerre. Rachel Verdon interviewe 
Bernard Cotier. — «New Edin- 
burgh-. Un coin à Ottaws tout 
“près de la maison du gouver- 
neur-général. Une promenade à 
New Edinburgh. Françoise Girard 
interview Louise Frawley. — «La 
Texidermie», Gérard Tessier nous 
fait visiter son atelier, Entrevue: 
Françoise Girard. Animatrice: Ra- 
chef Verdon. Réaï.- Kristina Von 
Hiatky (Ottawa). 

CINÉMA , 

Panique à bord, Drame réalisé 
par Andrew L, Stone, avec Ro- 
bert Stack. Dorothy Malone et 
George Sanders. Un ‘incendie é- 
clate dans la chambre des ma- 
chines d'un paquebot. L'histoire 
est centrée sur les efforts d'un 
homme qui veut sauver sa fem- 
me clouée au sol de sa cabine 
par les débris d'une explosion 
{USA 60). 

BOBINO 

NIC ET PIC 

«La Terreur du Fer Wests. 

NANNY 

«le Grand Producteur». Un ci- 
néaste. italien, que le professeur 
Everett a vaguement assisté dans 
sa jeunesse, est en ville. Le ha- 
sard veut que cette célébrité 
s'arrête chez les Everett et s'y 
installe. 

L'HEURE DE POINTE 

«Disques», avec Benoit L'Her- 
bier. 

CE SOIR 


1h30 | SE Soi SOIR EN ALBERTA 
MONDE MERVEILLEUX 


me DE DISNEY 
Les Hors-la-loi de Colosssi Ca- 


GRAND-PAPA 
Téléroman de Janette Bertrand. 
Avec Jean Lajeunesse, Rita Le- 


. fontaine, Albert Millaire et Elsa 


21h00 


21h30 


Lessonini. Raoul insiste svprès 
de sa femme Martine pour que 
Charles-Henri ne vienne pas 
voir Geneviève. Pourquoi? Réal: 
Geneviève Houle. 

VEDETTES EN DIRECT 

En vedette: Eva. Aéa!.: Jean-Jac- 
ques Sheitoyan. 

RUE DES PIGNONS 

Téléroman de Mia Morisset. A- 
vec Roland Bédard, Reine Fran- 
ce, Lisette Guertin, Catherine 
Ewing-Turgeon, Lins Lemarche, 
Huguette Oligny, Antoinette Gi- 
roux, Daniel Gadouss, Aubert 
Pallascio, Roland D'Amour et 
Jean-Louis Laurin, Ti-Bé prépare 
une surprise à son grand-père. 
La fille d'inonda rend visite à 
sa mère pour voir ses enfants. 
Réal. Yvon Trudel. 

LE 60 

Animateur: André Payette, Re- 
porters: Gil Courtemanche, Gil. 
les Gougeon, Daniél Pinard. Gé- 
rard Gravel, Michel Pelland, 
François Perreault et René Mail- 
hot. Réal.: Robert Dubuc, Rolland 
Guay. Hélène Saint-Martin. Geor- 
ges Dufresne, Nicole Aubry. Marc 


Renaud et Gérald Renaud. 
NOUVELLES DU SPORT 
RENCONTRES 


Invité: Didier Decoin, romancier. 
H a publié plusieur romans et 
s'est fait connaître comme l'un 
des meilleurs jeunes écrivains 
actuels. Récemment, il a écrit 
un essai étonnant «li fait Dieu», 
car pour lui, il fait Dieu comme 
pour d'autres il fait beau. inter- 
viewer: Marcel Brisebois. Réal: 
Raymond Beaugrand-Champagne. 
PROPOS ET CONFIDENCES 
Jean-Pierre Aumont se raconte 
{Se de 6). Réal.: Jean Faucher. 
CINÉMA © 

Demain, la fin ds monde. Fiim 
réalisé par Michel Polac, avec 
Jean Babilée et Claude Arabeyre. 
Un homme laisse sa femme et 
ses deux enfants. 11 croit la fin 
du monde imminente et essaie 
d'y sensibiliser ses semblabies 


- {Fr. 71). 


Culture et information 


Le Franco- 


ain, 


no 


Document 


Second regard 
dimanche 28, 17 h 00 


La Vie érémitique 


Le 28 novembre, dernier di- 
manche du mois, il ne faudrait 
pas manquer la première émis- 
sion de la série Sous le chêne 
de Mambré, dès 17 heures à la 
télévision française de Radio- 
Canada. Réalisation de Roger 
Leclerc assisté de Laura Bous- 
quet, cette nouvelle série fait 
partie de Second regard. 

Dans l'émission du 28 novem- 
bre, nous verrons d'abord «Les 
maisons de prière et d'accueil», 
puis la 1ère partie de Jacques 
Winandy, ermite, et enfin le 
Journal de Julien. - 

Le cistercien Dom Armand 
Veilleux, de la' trappe de Mis- 
tassini, a fait un pèlerinage 


dans treize maisons de. prière : 


du seul diocèse de Saint-Jérô- 
me. Il apportera aux téléspecta- 
teurs de Sous le chêne de 
Mambré non pas une définition 
de ces maisons, mais je récit 
de son pèlerinage dans des 
lieux appelés «Béthanies, «Au 


puits de Jacob», «le chêne de 


Mambré-, etc. Ce reportage est 
dédié à Jean et Denise Turcot- 
te, ainsi qu'à leurs enfants. 

‘Jacques Winandy, considéré 
plus ou moins comme le père 
des ermites modernes, a vécu 
dans la solitude pendant vingt 
ans, à la Martinique d'abord, 
ensuite au Texas et à Vancou- 
ver où il a fondé une colonie 
de solitaires. If vit maintenant 
en Belgique dans un ermitage 
du XVe ‘siècle, dont il est le 


28e ermite. Sous le chêne de . 


Mambré présentera le 26 dé- 
cembre la 2e partie de ce 
reportage-témoignage dédié à 
Marguerite Thomas et à ses 
30000 descendants canadiens: 
les Trudel. Comme nous l'expli- 
quait Roger Leclerc, réalisateur 
de la nouvelle série, ces dédi- 
caces sont un des moyens 
qu'on emploiera pour multiplier 
les échanges entre le public et 
l'équipe de Sous le chêne de 
Mambré. «Nous chercherons, a- 
t-il ajouté, à personnaliser ces 
émissions.» 

Dans sa brève chronique du 
28 novembre, Julien Cormier é- 
voquera trois faits qui méritent 
d'être soulignés: 1°, l'existence 
d'une spaustinia» dans le clo- 


cher d'une église de Montréal 
(-poustinia- est un mot d'origi- 


. ne russe signifiant petit ermi- 


tage, coin de prière}; 2°, une 
réunion de prière à Radio-Cana- 
da. (23e étage): 3°, le renou- 
veau chez les Frères de: l'ins- 
truction chrétienne. 

Les recherches, les interviews 
et les textes ont été faits par 
Léon Nadeau et Julien Cormier. 

L'émission du dimanche 28 
novembre, de 17 heures à 18 


heures, inaugure donc la. série 


mensuelle intitulée Sous le ché- 
ne de Mambré, qui s'inscrit à 
l'intérieur du magazine Second 
regard. Cette nouvelle série a 
été conçue comme: une recher- 
che qui se poursuivra pendant 
toute l'année sur l'unique thè- 


‘me de la contemplation source 


de tout engagement efficace. 
Inutile de dire qu'on peut va- 
rier ce thème à l'infini, ainsi 
que le public pourra s'en ren- 


‘ dre compte le dernier diman- 


che de chaque mois à 17 heu- 
res, à la télévision de Radio- 
Canada. 

Rappelons que le titre de la 
nouvelle série est .emprunté à 
un passage de {a Bible (Genèse 


.18),} où l'on signale la visite 


que trois pèlerins font à Abra- 
ham sous le chêne de Mambré. 
En l'occurrence, ce titre a une 
valeur symbolique puisqu'il in- 
dique que la nouvelle série té- 
lévisée s'inspirera fortement, se 
nourrira même de l'Ecriture 
sainte et du retour aux -sour- 
ces. Au demeurant, ne voit-on 
pas en Abraham le père des 
trois grandes religions mono- 
théistes: le judaïsme, le chris- 
tianisme et l'islamisme? Par 


l'expression «retour aux sour- 
ces», l'équipe de la nouvelle 
émission n'entend pas toujours 
remonter jusqu'aux patriarches: 


elle se contentera parfois de 


remonter aux origines religieu- 
ses du Canada français, elle le 
fera ‘d’ailleurs avec les instru- 
ments que la science histori- 
que met aujourd'hui à la dispo- 
sition des chercheurs et non 


- avec cette nostalgie propre à 


un certain romantisme. À pro- 
pos de nos origines religieuses, 
serait de plus en plus qués- 
tion à Rome de la canonisation 
prochaine de Marguerite Bour- 
geoys, béatifiée en 1950. (Ro- 
ger Leclerc et son collègue to- 
rontois Léo Rampen songent 
d'ailleurs à a réalisation d'un 
film sur cette femme célèbre 
qui, avec Jeanne Mance, Mai- 
sonneuve et quelques autres 
personnalités, a vécu si inten- 
sément la grande aventure spi- 
rituelle que fut, à un certain 
moment, la colonisation fran- 
çaise en Amérique.) 

La nouvelle série compren- 
dra des témoignages, dont piu- 
sieurs de personnalités cana- 
diennes, des reportages et 
quelques documents. 

Tout porte à croire que les 
objectifs de l'émission répon- 
dent à l'attente d'un vaste au- 
ditoire, qui est en fait de plus 
en plus sensible à la crise 
mondiale des valeurs morales, 
sociales et religieuses, et qui 
par conséquent cherche des so- 


-lutions du côté de la vie inté- 


rieure. 

Chaque heure de Sous le ché- 
ne de Mambré comprendra d'un 
à trois sujets; certains d’entre 
eux présentent un intérêt tout 
à fait spécial: ainsi en est-il 
de l'icône de la Sainte Trinité 
d'André Roublev, oeuvre qui fut 
déclarée par un concile, en 
1575, le modèle de l'iconagra- 
phie et de toutes les repré- 
sentations de la. Trinité. Pour 
peindre son 
s'inspira du verset de la Genè- 
se d'où vient le titre de la nou- 
velle série télévisée. - 

N'oubliez pas de regarder la 
première de Sous le chêne de 
Mambré, le dimanche 28 no- 
vémbre à 17 heures, à la télé- 
vision de Radio-Canada. 

JT. 


icône, - Roublev’ 


‘Vers l'an 2000 Hi 


mardi 30, 11 h 30 


Les Extra-terrestres 
existent-ils? 


Le mardi 30 novembre à 11-h 
30 la série Vers l'an 2000 re- 
prend l'affiche à la chaîne fran- 
çaise de:télévision de Radio- 
Canada. Le narrateur attitré de 
la série Roland Chenaïl propose 
comme sujet de cette «premiè- 


re» l'Espace ou la vie là-häut.” 


On sait que les savants se 
sont donné comme «mission im- 
possible» pour le prochain siè- 
cle d'entrer en contact avec des 
êtres vivants quelque part dans” 
tes espaces infinis. Depuis plus 
de cinquante ‘ans, depuis que 
les hommes utilisent les ondes 
hertziennes et surtout depuis 
que les télécommunications ont 
pris une importance capitale 
dans le monde des experts la 
plupart des pays hautement in- 
dustrialisés tentent par tous les 
moyens de communiquer avec 
le monde extraterrestre dans 
l'espoir de recevoir un joùr une 
réponse. On se demande même 
si des réponses ne seraient pas 
déjà arrivées que notre incom- 
préhension ou notre technologie 
encore insuffisante n'auraient 
pas réussi à déchiffrer. 

Au cours de la saison, Vers 
l'an 2000 décrira aux télépecta- 
teurs la situation présente et 
l'avenir immédiat dans treize do- 
maines différents de l'activité 
humaine, notamment la techno- . 
logie, l'espace, la mode, la bio- 
logie et la médecine, la consom- 
mation, les communications, le. 
transport et l'eau potable. 

Version française de la série ‘ 
Here come the 70's, Vers l'an 
2000 est une production de Dôu-': 
glas Leiterman et Philip Hobel. ° -- 

} 


Roland Chenail 7 | 
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Cinéma 


4 novembre 1976 


Autant en emporte le vent 
mercredi 1er décembre, 20 h 00 


La plus grande production 
de l'histoire du cinéma 


Autant en emporte le vent, 
version française de Gone with 
the Wind, le film américain d'a- 
vant-guerre qui a rempofté le 
succès le plus fabuleux de tou- 
‘te l'histoire d'Hollywood, sera 
à l'affiche de la chaîne françai- 
se de télévision de Radio-Cana- 
da le mercredi 1er décembre à 
à 20 heures. 


{ 


Selon l'Encyclopédie du ciné- 
ma de Boussinot: «Du film le 


- plus superlatif de l'histoire du 


cinéma, il est impossible de par- 
ler sans déchaïner un carrousel 
de chiffres. Film le plus coûteux 
depuis Naissance d'une nation 
de Griffith, et le plus rentable 


.de tous les temps Autant en 


emporte le vent produit par Da- 
vid O. Selznick et la MGM. 
pour $5,500,000 en 1939 d'après 
le roi des best-sellers de Mar- 
garet Mitchell a tué sous La 
une douzaine de scénaristes 


dont Sidney Howard, seul signa-, 


taire, trois metteurs en scène, 
dont Victor Fleming qui fit le 
principal et signa et trois chefs 


opérateurs. Autant en emporte. 


le vent a gagné 11 Oscars: meil- 
leur film de 1939, meilleure in- 
terprétation féminine  {Vivian 
Leigh dans le: rôle de Scarlett 


‘O'Hara) meilleur second rôle fé- 


minin (Hatti McDaniel), meil- 


leur réalisateur, scénariste, dé- 
corateurs, monteurs, photogra- 
phes, etc. Selznick, pour sa part, 


.décrocha avec ce film ie Memo- 


rial Irving Thalberg.» 

«Au demeurant Autant en em- 
porte le vent est un bon film au 
romanesque généreux, spectacu- 
laire à souhait, dont les vertus 
épiques et dramatiques ne sont 
pas dues à tout coup à l'abon- 
dance des moyens, très solide- 
ment joué (Clark Gable, Olivia 


de Havilland et Leslie Howard y. 


sont remarquables) et dont les 
styles narratif, photographique 
et musical se fondent harmoni- 
eusement dans un climat d'ima- 
gerie légendaire où se recon- 
naissent aussi bien le sudisme 
nostalgique de Margaret Mit- 
chell que l'application dipen- 
dieuse qu'en a faite David O. 
Selzhick.» 

Quand Selzniék décida de 
tourner Gone with the Wind sa 
première préoccupation fut de 


trouver les ‘interprètes parfaits _ 
‘pour les rôles de Rhett Butler 


et de Scarlett O'Hara. Dans le 
cas de Rhett Butler c'est à l'una- 
nimité que le public élut Clark 
Gable. Depuis son arrivée à 


Hollywood en 1930 il avait con-. 


quis le public américain, les 
femmes surtout, et, dès la pa- 
rution du livre, elles le virent 
dans le rôle de Butler. La déci- 
sion fut plus difficile à prendre 
pour le rôlé de Scarlett O'Hara. 
La recherche de la comédienne 


- idéale avait débuté deux ans 


plus tôt. C'est par hasard et 
après plus de 1400 auditions 
que Vivian Leigh est engagée. 
Anglaise d'origine et comédien- 
ne débutante, elle profite d'un 
voyage aux Etats-Unis pour visi- 
ter Hollywood “et elle s'inscrit 
sur la liste des candidates au 
rôle de Scarlett. 


La carrière de Gone with the 
Wind à été éclatante. En 1968 
on décida de lui refaire une 
beauté technique en le trans- 
posant sur pellicule 70 mm. y 
ajoutant une bande sonore sté- 
réophonique. En 1974 le réseau 
américain NBC acquit les droits 
de diffusion à la télévision. Ce 
qui nous: ramène aux chiffres: 
selon le département de recher- 
che de NBC Gone with the Wind 
devrait mobiliser plus de 100: 
millions de téléspectateurs. Re- 
cord qui battrait ceux de Ben 
Hur (86 millions); The Godfa- 


‘ther (84 millions); Airport (79 


millions} et Love Story (72 mil- 
lions). Ajoutons, pour terminer 
avec d'autres statistiques que 
le film comprend 59 rôles par- : 
lants, plus 2400 figurants; 1100 
chevaux et 375 autres animaux; 
les costumes ävec les acces- : 
soires totalisent 5500 articles 
et ont coûté S158.818 à l'époque 
et qu'enfin à ce jour, le film a 
rapporté à ses producteurs - 


_$120.000,000. 


Chose certaine Autant en em- 
porte le vent’ est: resté un des 
joyaux de la production holly- 
woodienne. C'est un film com- 
me on n'en fait plus aujourd'hui 
et comme.on n'en fera sans 
doute jamais plus. Les jeunes 
téléspectateurs regarderont Au- 
tant en emporte le vent comme 
une curiosité de ciné-club: les 
téléspectateurs plus âgés le re- 
verront avec un vif plaisir em- 
preint de nostalgie, comme le 
film qui les a le plus émus dans 
leur folie jeunesse. 


Fernand Côté 


LA CAISSE POPULAIRE 


A 


DE ST-PAUL 
ASSUR ANCE-VIE SUR PRETS ET EPARGNES 


Tel: 645-3357 


G.L. Desaulniers, gérant 


Agence d'immeubles 


GUY C. HEBERT 
Gérant 


14 rue Perron, 
_# St-Albert, Alberta 
. LISN 1E4 


ü 


CIMETIÈRES 
CATHOLIQUES 


de l’archidiocèse d'Edmonton | 


L'inhumation dans un ci 
metière catholique est un pri- 
vilège et un honneur pour 
ceux qui ont la Foi. Le lieu 
d’enterrement de votre fami. 
le devrait démontrer votre 


Foi. 


Plus de familles aujour- 


d'hui choisissent leur lieu 
d’enterrement dans des en- 
droits qui rappellent leurs dé- 
votions de famille. 


SAINTE-CROIX 
Route de St-Albert 
EDMONTON 


CATHOLIC CEMETERIES 
LP9%7 ave Brener Tot- 1R9 3799 


DR 


JOHN G. KINGSTON 


Vendeur 


BLAIR DORE 


Vendeur 


Signaler au bureau: 459.7786 


SAMEDI 


27 novembre 


10h00 


10h30 


11h00 


11h30 


OUVERTURE ET HORAIRE 
DEMETAN, LA PETITE 
GRENOUILLE 

«Drôle d'anniversaire». 

WICKIE 

“Onération sauvetage. Wickie et 
son compagnon s'’introduisent 
chez l'ennemi où ils £c':snygent 
leurs arric: jouets contre celles 
de ces derniers. Îls vont ensuite 
délivrer les Vickings prisonniers. 
LES TRAVAUX D'HERCULE 
JONSSON 

«Hercule et le concierge irrita- 
ble» (dernière). 

LASSIE 

“Les Recherches sous-marines». 
Les gardes forestiers accompa- 
gnent l'océanographe dans une 
expédition sous-marine. 

LES ENFANTS DU 47A 

Aventures réalisées par Alan Co- 
leman, avec Christine McKenna, 
Nigel Greaves, Gaynor Hodgson 
et Russell Lewis. 

LES AVENTURES DE 

PINOCCHIO 

Série réalisée par Luigi Comen- 
cini (dernière). 


12h00 DEFILE DE LA 


COUPE GREY 


Directement de Toronto. Com- 
mentateurs: Winston McQuade et 
Claude Quennevilic, Réal: Jac- 
ques Viau. 


13h30 TAMPON AU TELECINE 
14h00 HEROS DU SAMEDI 


«Hockey», catégorie Atomes. Les 
Oïympiques de Repentigny re- 
çoivent les Gaulois de Villeneu- 
vè à l'aréna de Repentigny. 
Commentateur: Lionel Duval. A- 
nalyste: Gilles Tremblay. Réal.: 
Jacques Primeau. 


15h00 SPORTHEQUE 


«Football américaine. Faits sail- 
lants des parties qui ont été dis- 
putées au cours de fa semaine 
précédente. Commentateurs: Ray- 
mond Lobrun et Serge Arsenault. 
Texte: J. Séquin, Réal.: J. Dion. 


16h00 VERS LA COUPE GREY 


Rétrospective des parties qui ont 


‘as otre ns nr) 


7h0 


7h4 


tre les parties de IESst et ue 
l'Ouest. Entrevues avec :es épou- 
ses des joueurs. Quel est le sort 
du auartarriere avec/la remise 
du baïlon? Animateurs: Winston 


McQuade, Pierre Dufauit et Pier” 


re Dumont. Réal: 

O0 POURQUOI. 
Des adolescents racontent leurs 
voyages. Animateur: Roger Bour- 
geon. Réal: Georges Giauffret. 
Prod. Télé Monte-Carlo. Invité: 
Camille Dumm, du Luxembourg: 
voyage à Laval. 


Jacques Viau. 


7h30 TELEJOURNAL 


5 PARTOUT 
Présentateur: Gaétan Lemay. 
Réal.: Pierre-Marcel Claude. Le 


Syndicalisme-et la démocratie en 
Espagne” {dernière de 2). La 
démocratie parallèle. Production 
de la RTB. 


18h00 LA SOIREE DU HOCKEY 


Du Pacific Coliseum de Vancou- 
ver, les Black Hawks de Chica- 
go rencontrent les Canucks de 
Vancouver, Commentateurs: René 
Lecavalier, Gilles Tremblay, Ri- 
chard Garneau et Lionel Duval. 
Réal: Michel Quidoz et Jacques 
Primeau. 


20h30 GALA DE L'ACFA. 
21h30 COSMOS 1999 


22h30 


22h45 
23h00 


23h10 


«Le Maillon». Aigle noir s'écrase 
dans un cratère à 160 km de la 
base lunaire Alpha, sur une pla- 
nète que l'on croit Zéno. L'équi- 
pe médicale d'Alpha part à sa 
rescousse. _. 

TÉLESOURNAL 

Lecteur: Gaétan Barrette. 
NOUVELLES DU SPORT 

LA POLITIQUE FÉDÉRALE 

Le Parti libéral. 

CINEMA 


D 


Viol en premiére page. Drame 
réalisé par Marco Bellocchic, a- 
vec Gian Maria Voionte, Laura 
Betti, Fabio Garriba et Jacques 
Herlin. En période électorale à 
Milan, le rédacteur en chef d'un 
journal de droite s'en prend à 
la gauche. La fille d'un médecin 
a été assassinée et les circons- 
tances désignent comme coupa- 
ble un militant gauchiste. Le 
joufnaliste mène lui-même une 
enquête TA 72). 


IMANCHE 


28 novembre 


30h00" 


OUVERTURE ET HORAIRE 

YOGI ET COMPAGNIE 

«Monsieur Pancrasses. 

MON AMI GUIGNOL 

Théâtre de marionnettes. «Le Pe- 
tit Léopold». Le docteur Barbi- 
chon cherche - une gouvernante 
pour son petit-fils Léopold. 

LA BIBLE EN PAPIER 

Des scènes de l'Ancien Testa- 
ment. Textes: Henriette Major. 
Créateur: Claude Lafortune. Nar- 
rateur: Gilles Dupuis, Musique: 
Mario Bruneau. Recherches: Jean- 
Guy Dubuc. Réal: Gérard Chap- 
delaine. Voix de Michel Gsrneau 
et Marie-Danielle Parent. Thème: 
«La Mission de Moïse». 

LE JOUR DU SEIGNEUR 

De la paroisse St-Pascal de Ka- 
mouraska, célébration de la mes- 
se par l'abbé Yvan Morin, Anima- 
teur: Claude Julien. Réal. Ré. 
jean Lafrance, CKRT-TV, Rivière- 


du-toup. . : 
11h00 LA COUPE GREY 


14-29 LE MONDE EN LIBERTE 
Ê Tage on 


Directement du C:NE, Stadium 
de Toronto, les représentants de 
la conférence de l'Ouest de ja 
LCF s'opposent à ceux de l'Est. 
Commentatéur: Pierre Dufault. A: 
nalyste: Pierre Dumont. À la mi- 
temps: Winston McQuade, Parti- 
clpation de Claude Quennevitle 
et Guy Lecavalier, Réal.: jacques 
Viau. 


especes, on y trouve l'aigle do- 
re et sa proie favorite, la mar- 
motte. Parmi les autres, il y a 
le chamois, la seule antilope 
d'Europe. et le bouquetin alpin. 


‘15h00 TEMPOREL 


«La Lanterne magique- (dernière). 


15h30 CINE-MAGAZINE 


-mée par André Vigeant. 


L'actualité cinématographique. 
vue par André Lafrance, Richard 
Gayÿ, Ronald Piamondon et anmi- 
Réal.: 
Armand Fortin, 


16h00 LA SEMAINE VERTE 


17h00 


Dossier: l’agriculture à Mirabel. 
Commentateur: Henri-PBaul Proulx. 
Réal.: Denis Faulkner. — Chroni- 
que horticole: la production d'ar- 
bustes décoratifs, avec Pierre 
Perreault, — Commentaires sur 
l'actualité agricole, — Le Con- 
grès général de J'U.P.A. (Union 
des producteurs agricoles). avec 
André Laprise. Animateur: Pierre 
Perreault, Réal: André Desbiens, 
Claire Villemaire, Jean-Guy Lan- 


dry, Gilles Perron et Denis 
Faulkner. 
SECOND REGARD 7 


Sous le chêne de Mambré {tre 
de 7). -ies Maisons de prière 
et d'accueil. Dom Armand Veil- 
leux, cistercien, à la trappe de. 
Mistassini, raconte son pèleri- 
nage dans 13 maisons de prières, 
dans le diocèse de St-Jérôme. — 
-Jacques Winandy, ermite- (îre 
de 2). Ex-abbé d'une grande ab- 
baye bénédictine au Luxembourg, 
il a vécu en ermite depuis 20 
ans, successivement à la Marti-. 
nique, au Texas, à Vancouver, où 
it a fondé une colonie d'ermites. 


‘Il vit maintenant en Belgique 


18h00 


18h30 
18h35 


49h00 


dans un ermitage du XVe siècle. 
— «Le Journal de Julien». Julien 
Cormier évoque une «poustinia® 
dans le clocher d'une église à 
Montréal, une réunion de prière 
à Radio-Canada et un renouveau 
chez les Frères de l'instruction 
chrétienne, Animateur: Jacques 
Houde., Textes, recherches et in- 
terviews: Léon Nadeau et Julien 
Cormier. Réal. Roger Leclerc. 
DÉCLIC 

“Tubes et tunnels. 
TÉLÉJOURNAL 

TÉLÉSCOPIE 

Pierre Olivier rencontre un parti- 
cipant ou un témoin d'un événe- 
ment marquant de la semaine. 
Réal.: Claude-H. Roy. 

QUINZE ANS PLUS TARD 


‘ Téléroman de Robert Choquette. 


19h30 


20h30 


Avec Michel Noël, Jacqueline 
Ploutfe, Andrée Cousineau, Rita 
Bibeau et Gilles Pellerin. Car- 
men est reçu chez les Papineau. 
Tous ensembles feuillettent l'al- 
bum de la pension Velder. Réal.: 
Louis Bédare. . 


LES BEAUX DIMANCHES 
Dimanshowsoïir, -Par un diman- 
che au soir-. En vedette: Geor- 


giana Audet (violon), Pierre- 
Paut Deslauriers (osselets), Ma- 
rielle Drouin (piano), Jesn-Clau- 
de Picard (accordéon), Jean- 
Louis Picard (guitare) et les: dan- 


seurs de madame Audet, Jos 
Bouchard (violon), Louis Pitou 
Boudreauit ({violon], Breton/Cyr 


(chanteurs), Les Kaärrik (chan- 
teurs}, Michel Lemelin (accor- 
déon}, Le Rêve du diable (musi- 
ciens), Dominique Tremblay (vio- 
lon}, José Barrio (joueur de cra- 
yons), Lawrence Lepage (guitare} 
et Ludger Miron ({cäleur), Au 
programme: «la Casa», -Yes à 
Pichou-, «feel Saint-Jean», «Reel 
du grand théâtre-, «Le Jeune A- 
vocat-, «Ce sont les gars-de par 
chez nous», «Les Filles de 15 
anse, «Reel de la Pointe bu Pic». 
«Par un dimanche au soir», «La 
Famille Latour», -Bobelo et con- 
te., La Disputeuser, «La Ju- 
ment de Michaud. et .Turiutte 
à bouche. Réal: Pierre Desjar- 
dins, . 


LES BEAUX DIMANCHES 

Tristan und isolde. Version abré- 
gée, d'après l'Opéra du Québec, 
de l'oeuvre de Richard Wagner. 
Extraits de la fin du premier 
acte, le “Duo d'amour. et 
“L'Arrivée du roi Marke» sur- 
prénant les amants, dans le 


deuxlème acte, et le célèbre 
Tisbhante de l'A à L 


FRANCE - EUROPE VERTE, 


.ML'europe verte est en danger” 


écrit M. Debatisse à M, Giscard 
d'Estaing. Dans une lettre ad- 
dressée mercredi 10 novembre au 
président de la République de 
France, M. Michel Debatisse, pré- 
sident de la F.N.S.E.A. (Fédéra- 


tion des ‘exploitants agricoles), 


exprime “l'inquiétude profonde 
et grandissante” de son organisa- 


‘tion devant la ‘tournure prise par 


les affaires européennes’”. 


“La politique agricole commur- 
ne est en danger, À l’aggravation 
des turbulences monétaires et de 
leur répercussion s'ajoute une 
constante incapacité de décision 
des conseils des ministres de la 
CIE.E.”", écrit M. Debatisse, 


‘Aussi, nous estimons que vo- 
tre gouvernement doit poursuivre 
vigoureusement l’action menée 
dans le domaine agricole” ajoute 
le président de la F.N.S.E.A., qui 
note que, “dans le système des 


‘montants compensatoires moné- 


taires, la Communauté versera au 
Royaume-Uni, en année pleine, la 
valeur de 1 milliard d ‘unités de 


compte (5,5 milliards de francs 
environ), ce qui correspond ap- 
proximativement au coût budgé- 
taire de la sécheresse pour la 
France en 1976. " 


“Dès lors, une relance de l’Eu- 
rope nous paraît souhaitable, tant 
sur le plan politique que psycho- 
togique...”, estime M. Debatisse. 


EUROPE - ANTI-TERRORISME. 
Les délégués des ministres des 
affaires étrangères du Conseil de 
l’Europe ont adopté à l’unanimi- 
té, mercredi 10 novembre, une 
convention européenne sur la ré- 
pression du terrorisme, Les deux 
principales dispositions de ce 
texte, qui permettra aux Etats 
membres de coordonneï la lutte 
contre le terrorisme, concernent 
la procédure d'extradition et le 
rejet unanime de la motivation 


“politique pour les actes de terro- 


risme, Les signataires dénient d'a- 
vance le caractère politique aux 
détournements d'avions, aux at- 
tentats contre les personnes - 
diplomates nôtamment -+ aux 
prises d'otage et séquestrations, 
aux attentats, aux explosifs ou 


Document 


Les Canadiens qui prennent 
leurs vacances l'hiver ne vont pas 
tous, quoi qu'on en pense, Vers. 
les 14 soleils et les mers du sud. 
On en trouve de plus en plus qui 
se dirigent vers le Nord, plus 
précisément vers la Norvège. 


Vers la Norvège? À la latitude 


de l’Ungava? Ca ne va pas, ces 


Canadiens! ‘ 


En fait, ils ne sont pas plus 
fous que ceux qui vont faire du 
vrai ski sur les pentes ensoleillées 
des Alpes autrichiennes ou fran- 
çaises. His sont même assez fi- 
nauds pour profiter des tarifs 
réduits de la saison d'hiver. Car 
c'est le ski qui attire en Norvège. 
Nous avons peut-être des arpents 
de neige à revendre, mais nos 
pistes, nos relais sont loin d'avoir 
atteint la perfection qu'on trouve 
là-bas. C'est normal, il y a 4000 
ans que les Norvégiens y tra- 
vaillent! Nous. avons importé le 
ski (de Norvège) qu'en 1879, Il 


“est donc normal que nous ayons 


des choses à apprendre de ces 
experts. 


région polaire que l'on croit. 


Arrivés dans la. capitale de la 
Norvège, on peut, si l'on est 
pressé, faire du ski de randonnée 
dans Oslo mêmel La ville est 
entourée de 2,200 kilomètres de 
pistes! Inutile. de s'encombrer, 
on peut louer skis et souliers sur 
place. 


D'abord la découverte décon- 
certante qu'on ne fait pas de ski 
de fond. C'est Une activité réser- 
vée aux skieurs de compétition, 
On fait du ski de “randonnée”. 
Première leçon d'une longue sé- 
rie. 


NS 


L'air vivifiant du soir vous ten- 


te? 54 pistes éclairées sont à 
votre disposition. Si l'insomnie 
vous frappait, vous pourriez skier 
toute la nuit, quitte à vous arrêter 


Ce qu'on sait moins,, 
c'est que ce pays n'est pas la 


de temps & autre dans les huttes . 


qui ponctuent les pistes. 


Oslo 
On y 


Mais en plus de son ski, 
est une: ville fascinante, 


Visite le parc Vigeland, dont la 


colonne monolithique sculptée,: 
connue dans le monde entier, a 
soulevé de nombreux commen- 
taires à cause de sa forme ‘’outra- 
geusermient”’ phallique, aux dires 
de certains! Vigeland était un 
sculpteur remarquable et le parc 
qui porte son nom est une ré- 
trospective grandiose de son oeu- 
vre. On ira manger chez Blom, 
qui est depuis des années le ren- 
dez-vous des artistes. Ou encore 
au restaurant Hoved, le repaire 
d’après-ski, ‘ 


On y visitera le musée de ski, 
situé sous le célèbre tremplin de 
saut de Holmenkollen, qui n'est 
utilisé qu'une fois l'an, en mars, 
mais attire alors plus de 100,000 
spectateurs. 


De bons restaurants et.des hô- 
tels de classe rendent la vie agréa- 
ble en attendant de s’embarquer 
pour le coeur des activités spor- 
tives, qui se situe à 350 km au 


nord d'Oslo. 


A partir d'Oslo, le train ou 
l'autobus vous déposera en moins 
de quatre heures à Lillehammer: 


‘ la Mecque, le Chamonix du ski 


nordiquè. 


Lillehammer est une petite 
ville de 20,000 habitants, sise au 
bord du lac Meursa, dont la seule 
rue sur le plat est la rue princi- 
pale. Les autres y convergent par 
des péntes abruptes et les habi- 
tants se rendent en ville en voi- 
ture, en luge, en traineau. + ou en 


skis. 


Car le ski a toujours été un 
moyen de transport en Norvège. 
Les archéologues ont découvert 
un lapin sur skis, sculpté sur un 


roc.il y a 40 siècles. S'il n'est plus : 


aux colis piégés ou avec des armes 
à feu, etc., en vue de faciliter les 
procédures d'extradition des au- 
teurs de ces actes. 


Si un Etat n'extrade pas l’au- 


teur soupçonné d’une de ces in- 
fractions, ce qui est normalement 
“le cas lorsqu'il s'agit d’un de ses 
propres nationaux, il s'engage à le 
traduire sans délai devant ses pro- 
pres juridictions. D'autre part, les 
signataires de la convention se 
garantissent l'entraide judiciaire 


dans la poursuite des terroristes, 


La convention entrera en vi- 
gueur quand elle aura été ratifiée 
par trois des Etats membres. 


BONN - AIDE AUX CHO- 
MEURS. Le gouvernement fédé- 
ral allemand a adopté le mercredi 
10 novembre un programme de 
lutte contre le chômage de 430 
millions de deutschemarks (890 
millions de francs), Avec les 1 100 
millions (2277 millions de F) déjà 
prévus à cet effet dans le budget 
de l'Office fédéral du travail et les 
‘100 millions (207 millions de F} 
débloqués il y a quelques se- 
maines pour procurer du travail 
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le monde en bref e le monde en bref e le monde en bréf e le monde en brefe 


aux handicappés physiques, « c'est 
au total 1,6 milliard de deutsche- 
marks (3,3 milliards de F) qui 
seront consacrés d'ici à la fin de 
1977 à la lutte contre le chôma- 
ge. . 

(LE MONDE, 12.11.76) 


ISRAEL - INQUIETUDE, Les di- 
rigeants . s'inquiètent des initia- 
tives que pourrait prendre 
Washington en 1977. Les propos 


‘conciliants tenus par le président 


Sadate devant une délégation du 


Congrès américain, n'avaient, aux 


yeux d’un grand nombre d'israé- 
liens, qu'un seul objectif: mar- 
quer le début d'une action poli- 
tique des pays arabes, afin de 
préparer le terrain aux initiatives 
américaines de 1977, Cela, M, 
Itzhak Rabin l'a répété à plu- 
sieurs reprises. 


Diverses rencontres publiques 
lui ont permis de répondre au 
président égyptien, dont le désir 
de paix, exprimé devant les parle- 
mentaires américains, ne lui pa- 
rat pas tout à fait sincère. Jéru- 
salem et Le Caire ne donnent pas, 
selon M. Rabin, la même interpré- 


tation au mot paix, et c'est pour- 
quoi, a-t-il souligné, il serait bon 
que M. Sadate définisse claire- 
ment le sens qu'il lui donne, C'est 
à ce moment, a estimé le chef du 
gouvernement israélien, que se- 
ront connues les vraies intentions 
de l'Egypte. Puis M, Rabin a 
rappelé à larges traits comment 
son pays concevait les étapes du 
processus de’‘paix véritable": 


1} Fin de l'état de guerre avec 
toutes ses implications, politi- 
ques, juridiques et militaires; 


- 21 Des frontières ouvertes aux 
ressortissants et aux marchandises 
d'Israël et de ses voisins, et non 
des ‘’ponts ouverts” aux seuls 
Arabes, comme c'est le cas actuel- 
lement; 


8} Des frontières défendables, 
qui ne peuvent être celles d'avant 
la guerre de 1967, mais qui doi- 
vent être tracées par une négo- 
ciation entre les parties inté- 
ressées, 


(LE MONDE, 13-11-76) 


Chez les maîtres 
du ski, | 

la bonne bouffe, 
du temps doux, 
et des pistes 
à n’en plus finir! 


e par Monique Nuytemans 


une nécessité aujourd'hui, le ski 
est néanmoins resté un mode de 


‘vie, C'est d'ailleurs en ski qu'on 


faisait la guerre en Norvège. Les 
Vikings étaient déjà de bons 
skieurs, 
gienne du 18e siècle fut disputée 
sur skis, comme le fut la’ guerre 
de 1812. 


Précisons que quand on parle 
“ski en Norvège, on veut 
toujours dire. ski de randonnée. 
Car le ski alpin n'est pratiqué que 
par quelques éxcentriques. Le ski 
de randonnée norvégien est plus 
compliqué que le nôtre. lei, nous 
nous contentons souvent de skier 
sur terrain plat, alors qu'en Nor- 
vège le relief accidenté oblige. à 
faire du chasse-neige, à prendre 
des remonte-pentes, et pratiquer 
le “’christiania”’ et le ‘’télémark”!, 
manoeuvres que 
bannies du vocabulaire moderne 
‘du ski. oo 


On se promène d'un village à 
l'autre, en découvrant des paysa- 
ges d’une beauté farouche et atta- 
chante. De nombreuses chaînes 
de montagnes. étreignent l'hori- 


La guerre civile norvé-. 


l'on croyait: 


zon. La végétation est rare et seul 
le pin résiste à la latitude nor- 
dique de la région de Lille- 
hammer. Tout en skiant, on voit 
de temps à autre un ptarmigan 
s'envoler à notre approche et il 
n'est pas rare de rencontrer un 
élan en forêt. 


On chuchote même que si l'on 


était assez brave pour courir les 


bois à la nuit venue (il fait nuit 
dès 16 heures en hiver), on y 
rencontrerait des ‘‘trolls’” 
(gnomes), dont la Norvège est 
prodigue. ‘ 


Les ‘“troils”’ habitent des ca- 
vernes au coeur de la forêt. ls 
sont laids à faire peur: trapus 
avec Un nez énorme, des cheveux 
gris tout ébouriffés, de longues 
oreilles où s'accrochent des an- 
neaux d'or, une queue velue et... 
un appétit pour les jolies filles 
qu'ils enlèvent d’ailleurs fréquem- 
ment. Ils ne leur font aucun mal, 
se contentant de les placer sur un 
piédestal pour les adrnirer. 


Les “trolls” ne sortent que la 
nuit, car le soleil les ferait éclater 


a Norvège 


sur deux 


planches 


en mille morceaux. Mais ils sont, 
paraît-il, de Moins en moins nom- 
breux, L'’avance de la civilisation 


et, surtout, le bruit des scies 
mécaniques les font fuir de plus 
en plus loin. Les “trolls” font 
partie intégrante du folklore scan- 
dinave. 


La Norvège est un pays où la 
pension est modique. Il n’en 
coûte que 25 dollars par jour, par 
personne, pour la pension et trois 
repas copieux, Et sachez qu'en 
Norvège, même si les chambres 
sont simples, on mange très bien: 
une bonne nourriture saine où les 
fruits de mer, particulièrement les 


harengs sous toutes les formes,. 
‘ont 


la vedette, Arrosés d'une 
bière légère et souvent suivis de 
crevettes en mayonnaise et d'an- 
guille fumée, les déjeuners nor- 
végiens dégénèrent en véritables 
gueuletons. 


En Norvège les gens sont sim- 


ples, aimables et sympathiques et 
s'ils parlent peu Île français, la 


{suite page 19) 


ai 


&- 


1% 


HUTTON UPHOLSTERING 


ES NE ET CS 
GRSUEONTR AS ve ef es 


"Page 14/ Le Franco-albertain, 24 novembre 1976 


Sportez-voUus *t#x 
bien xx 


COMME À CHAQUE SEMAINE, j'ai encore l'embarras 
du choix concernant le sujet à aborder dans cette chro- 
nique. Devrais-je parler football? Ce qu’on avait prédit, 
l'y a longtemps, est arrivé: les Eskimos ont du s’incliner 
cevant les Roughriders de la Saskatchewan (même André 
Foy n'était pas surpris). Dimanche dernier, les Rough- 
riders d'Ottawa ont éliminé les Tiger Cats de Hamilton et 
ra, également, c'était à prévoir. 


MAIS J'AI UNE RAISON, et une bonne, de xbus parler 
cette semaine du hockey, car ce n'est pas tqus les jours 
qu'on risque sa vie pour obtenir des informations. La 
semaine dernière, une dizaine d’autres chroniqueurs 
sportifs et moi-même avons été invités à se rendre à 
Calgary pour assister à une conférence de presse durant 
laquelle ‘on devait faire l'annonce d'un grand tournoi 
junior de hockey. La compagnie Labatt’s avait nolisé un 
petit avion de .20 passagers qui nous transporterait 
d’Edmonton à Calgary, aller et retour. Je dois dire que 
ça été l'expérience de ma vie, et la peur de quelques 
autres. On doit tous mourir un jour, mais mourir entre 


annonces ! ! ! 


2. Nous avons reçu un “gros” bonjour d'Ottawa. P.S. 11 paraîtrait (selon Guy) que rien ne vaut le café du 


Franco. 
3. MERCI { { 1!!: 


-NOUVELLES DU FRANCO 


1. Le Franco a débuté sa campagne de publicité pour son cahier spécial de Noel. Envoyez-nous vos 


LÉO AYOTTE AGENCIES 


Edmonton et Calgary en compagnie de 15 autres fous 
comme moi n’est pas ce que je souhaite, même si c'était 
pour la gloire d'être tombé sur le champ de bataille, 
Non, ce n'est pas la façon que je choisirais de partir, 
mais, vous le savez que je n'ai rien à dire en ce qui. 
concerne le moment où je devrai vous quitter pour 
l'autre monde... cette. décision est laissé à un autre que 
moi qui, me dit-on, sait ce qu'il fait. Passons, 


UNE ENTENTE A ÉTÉ PARAPHÉE entre trois. ligues 
majeures du Canada qui permettra de présenter et ce, 


pour les trois prochaines années, un tournoi inter-: 


national de hockey junior au Canada, Le tout ‘est 
commandité par la Compagnie Labatt. Les trois équipes 
en cause: une équipe toutes étoiles de la ligue de l'Ouest, 
une équipe toutes étoiles de la ligue majeure de l'Ontario 
et, une équipe toutes étoiles de la ligue majeure du 
Québec. Cette année le tournoi a lieu en Alberta au 
rythme de 4 matchs à Edmonton, 4 matchs à Calgary, 
deux matchs à Lethbridge et deux matchs à Medecine 
Hat. L'année prochaine, ce sera au tour de l'Ontario de 
présenter ce tournoi et, un an plus tard, Québec 
organisera la rencontre, Cette année, on a invité une 
équipe toutes étoiles de l'Union Soviétique, l’année 
prochaine se sera peut-être une équipe de la czekoslo- 
vakie, étc. : 


- Les équipes participantes: - 


L'OUEST: 


L'entraïeur des Bruins de New Westminster et Del 
Wilson des Pat's de Regina sont les deux hommes a qui. 
on a fait confiance pour faire la sélection des j joueurs de 
l’équipe toutes étoiles de l'Ouest. Les noms des joueurs 


des différentes équipes qui seront choisis seront annon- 


cés le 7 décembre. 
ONTARIO: 
L'équipe des Canadiens de Kingston a été choisie pour 


représenter cette province, mais à cette formation on 
ajoutera six joueurs des autres équipes de la division 


}, au nom des Franco-Albertains, à nos collaborateurs bénévoles: Jacques Johnson 
o.m.i., Claire Desrochers - Denise Moulin - Monique Johnson, Christiane Spénard, Louise Dawson: 


4. LE FRANCO C'EST NOTRE AFFAIRE. PARTICIPONS. RRRRRE 


CARTES D'AFFAIRES 


DR R.D. BREAULT 
DR R.L. DUNNIGAN 


OPTICAL PRESCRIPTION 


Leyden de la AHO. 
QUÉBEC: 


Cette province sera représentée par les meilleurs joueurs 
des équipes de la ligue. Les noms de ces derniers seront 
communiqués le 14 décembre, M. Aimé Constantin, 
président de la ligue, m'a assuré que la belle province 
aura une équipe digne de la compétition. , 


URSS: 


L'Union Soviétique sera représentée par une’ équipe 
composée, des meilleurs joueurs de hockey junior du 
pays... et, l'Union Soviétique, c'est grand, alors on peut 
s attendre à une solide formation de ce pays. On recevra 
la liste des noms le 16 décembre prochain. 


Horaires des joutes qui seront présentées en Alberta 


Edmonton 


Dimanche le 26 décembre URSS vs Québec. à 
Ouest vs Ontario à Medecine Hat 
Lundi le 27 décembre URSS vsOntærio à Calgary 
‘ Ouest vs Québec à Lethbridge 
Mercredi ls 29 décembre Ouest vs Ontario. à Calgary 
. | URSS vs Québec à Medecine Hat 
Jeudi le 30 décembre Ouestys URSS à Calgary 
© Ontario\vs Québsce à Edmonton 
Samedi le 1er janvier - Ouest vs Québec à Edmonton 
URSS vs Ontario à° Lethbridge 
Dimanche le 2 janvier Ontario vs Québec à Calgary 
Ouest vs URSS à Edmonton 


Les billets peuvent être réservés maintenant à différentes . 
patinoires des quatre villes où seront présentés les ’ 
matchs, À Edmonton, les billets sont également en vente 
aux guichets des magasins WOODWARDS. Le prix du 
billet a été fixé à $6.00, mais si vous achetez la série de 
billets qui vous permettra d'assister: à tous les’ matchs 
vous économiserez $2,00 le billet. On s'attend d’avoir 
une foule record pour.chacun de ces matchs. Vous êtes 
donc avisés de réserver vos billets dès maintenant, 


Il faut marcher 
avant de courir. . 


nn) | 


En forme... pour mieux vivre! 


.  IMPRIMERIE 
LA SURVIVANCE 


Housies de toutes sortes 
- Réparations tentes et auvents 
Estimés gratuits 
10642 - 96e rue Téi,: 424-8611 


ASSURANCES 
Denis J. Bérubé ‘ 


Représentant de la DOMINION 
compagnie d'assurance vie 


Bur,: 424-7271 Rés: 986-6772 . 


2.P. 14, Beaumont, Aita, TOC OHO 


MATTRESS CITY LTD. 


10003 - 63e svenue 
Edmonton, Alta, T6E 422 
Tél: 436-7575 


Prés.: JP, Lévesque 
Fabrication de mateiès 
Prix du manufacturier 


PUBLICITEC 
me DENIS LORD : 
Photographie générale 
Préparation d'instrments 
en publicité: 


7707-92 avenue Tél,: 466-2449 


Rep: Léo Ayotte 
Comptabilité, rapports d'impôts 
Assurances générales 
Edifice La Survivance 
Bur,.: 422-2912 - Rës.: 455-1883 


BLAISIUS & ASSOCIATES 
ENTERPRISES LIMITED 
P.0. Box 3226 . 
VANCOUVER, B.C. 
P.0. Box 931 
EDMONTON, ALTA, 


4 
General contractors 


DR PAUL HER VIEUX 
Dentiste 


Edifice Glenora Professionnal 
10204 - 125e rue 


Bur,: 452-2266 - R6:,: 454-3406 . 


“J. ROBERT PICARD . : 


OPTOMETRISTE 


10343 - avenue Jasper 
Edmonton 
Bur.: 422-2342 


Dentistes 


Strathcons Medical Dental Bidg 
Pièce 302, 8225 - 106e rue 
-_ Tel,: 439-3797 


EDMONTON RUBBER 
STAMP CO. LTD. 
Fabricants d'estampes 
en caoutchouc 


et de sceaux 
10127-102e rue 


Tél: 422-6927 


. DRR.J: SABOURIN 
DENTISTE 


213 Le Marchand 
Edmonton 


Bur,: 488-1880 - Rés: 488-3713 . 


Guy Duéliette . 
PARKWAY COUNTRY 
PLYMOUTH CHRYSLER LTD, 
13333 Fort Road 
Edmonton, Alberta 
Tél: 4784621 


COLLEGE PLAZA 
8217 - 112e rue 


PAUL 9, LORIEAU 
Tel.: 439-5094 


ESPACE À LOUER 


© HR. THERRIEN 
Comptable agréé 
‘ 501 Confaderstion Bidg, 


10355 avenue Jasper "7 


Tel,: 429-1423. _: 


ESPACE À LOUER 


PRINTING 


Marcel Doucet 


10010 - 109e rue 


ITON & AS 


Tél: 424-8267 : 
SOCIES 


OI I 
: Comptabilité : Impôt 


Imperis! Lumber 


208 - 10018 - 106e rue, 


Elmonton,. Alta, Tél.: 


Building 
4246201 


201- 
100284 - 100 ave. 1130 - 102 ave, 


Grandé Prairie - 
Tél: 532-3687 . 


| Ten: (408) 478-6679, 
Li 11226830 rug re 


Dawson Creek, C.B 


, Tél: 782-2840 : 
JP. R:(RON) COMEAULT . 


Chevaliers de Colomb a 
" ssürancé vig °° 
Te représentant réglonai 


DRTS 


LÉO BRAUET AGENCES... 


: Assurances:gén6raies | ::; 7: 5 


Automobiles - vatchs - maisons 


-13411- 


102e avenue 


Edmonton 


Téi.: 


462-6888, 


LE ne Se done un 
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ASS & SPECTACLES 


Le peuple silencieux d *"AEPPLI 


“La personne.en valeur abso- 
lue, avec ses traits irréductibles et 
son poids spécifique, telle que 
toute la tradition occidentale l’a 
forgée, comme mythe organisa- 
teur du Sujet, avec ses passions, 
sa volonté, son caractère ou... s 
banalité, cette personne est ab- 
sente, morte balayée de notre 
univers fonctionnel.” Voilà ce 
que nous dit Baudrillard. (La So- 
ciété de consommation, ses 
mythes, ses structures}, à propos 
de l’Etre post-industrialisé et voi- 
là ce qu'on ressent d'emblée vis- 
à-vis du peuple silencieux et in- 


. quiétant d'Eva Aeppli. 


.Depuis 15 ans, en marge de 
tous les mouvements artistiques, 
Aeppli élabore une. humanité fan- 
tasmagorique, incroyable, dé per- 
sonnages consommés en soi- 


même. Des poupées ou des man- 


nequins (comment les désigner? }, 
dé taille naturelle, ces personna- 
ges condamnés à vivre éternelle- 
ment ne révèlent ni âge ni pro- 


‘fession. On ne sait pas d'où ils 
viennent ni où ils vont. Extrême. - 


ment maigres, commes disséqués, 
isolés, ils sont nobles et profonde- 
ment tristes; en groupe, ils éta- 
blissent entre eux Une communi- 
cation. sourde de mutuelle com- 
préhension et de résignation, Une 
menace de danger, quand ils sont 
ensemble, flotte dans l’atmos- 
phère, nous ‘fait pressentir la 
possibilité d'une attaque, d'une 
révolte, du déclanchement de la 
violence, sentiments qui reflètent 
psychologiquement la cruauté du 
monde qui les a rendus déments. 


‘La culpabilité semble &tre le bien . 


commun de ce peuple, culpabilité 
investie d'une passivité de com- 
portement qui implique le sys- 
tème de valeurs et les normes de 
la morale sociale. 


Toujours assis sur des chaises 


de jardin qui se plient, où alors, | 


dans. des fauteuils confortables, 
immobiles, élégants, ils attendent 
le moment. Mais quel moment? 
Celui de se déculpabiliser? Onne 
sait rien, rien ne nous est dit, 


Devant eux, nous sommes désar-. 


més, perplexes'et'attirés à la fois, 


_envoûtés par une pâärticipation 


affective, par une sorte d'abstract 
involvement qui contient quelque 
chose d'enfantin, sit la terreur et 
la. fascination. 1 5. 


:'Indifférent, “présent/absent, ce | 


peuple d'Aeppli n'écoute rien, ne 
voit rien Îles yeux .ont été arra- 
chés des cavités occulaires), ne dit 
rien. attend. 


airien à entendre; d'autres: ont la 
bouche grande ouverte comme 
dans le geste “pétrifié d’un cri que 


© personne n'a entendu, qu‘il.n'en- 


téndra peut-être jamais. D'autres 
ébauchent un sourire de complai- 
sance qui bleste’ et émeut. L'a 


. “goiise ‘de: ce peuple mystérieux x 
: ‘eft'radicale, catastrophique, résul- 
-tant.de. l'insuffisance des: moyens 


en, lui-même son 


‘d'authenticité dans: 


JL signifie. Plu-…. 
sieurs. de. ces. Pérsonnages n'ont. 
pas d'oreilles car. ‘en réalité, ‘n'y. 


humains d'exister dans le systènre 
technostructural de la société 
contemporaine. Mais est-ce seule- 
ment l'existence dans. le présent 
ou l'existence tout court qu'Eva 


‘ Aeppli met en question avec ses 


poupées? Que ce soit une chose 
ou l’autre, le discours de l'artiste 


“est véhicuié avec le désespoir ab- 


solu d'être dans une impasse, qui 
dénote une vision dramatique de 
notre condition humaine. 


Terriblement schizophré- 
niques, les personnages d'Aeppli 


‘ attendent ad'infinitum la libéra- 


tion, mais ‘le fantôme ne peut 
pas être libéré puisqu'il contient’ 
interdiction, 
c'est-à-dire qu'il est une mise en 


scène provenant de l'interdiction 
du désir”, (J.-F. Lyotard, Dérive 
. à partir de Marx et Freud). 


fl n'y'a rien à dire. Seulement 
da mort -est la possibilité: de la 
transcendance souhaitée. Mais la 
mort ne vient pas. L'humanité 
d'Aeppli, dans son mutisme, est 


‘un asile qui se montre pour être 
- senti et pensé. Métalangager sur: 


.ce peuple, c'est plongé dans l’im- 
possibilité de parler ou, alors, dire 
comme Mâ Ananda Moy: ‘C'est 
vous, .et vous seul, qui modelez 
votre vie, ne l'oubliez pas.” 


(G.C., VIE DES ARTS, 
aut, °76, p. 69) 


LA SOCIÉTÉ 


DE FLÛTE À BEC 


D'EDMONTON 


” La-flûte à bec est l'ancêtre de 
la flûte traversière actuelle. Elle 
est faite de bois et se joue verti- 


‘calement. Remontant au Moyen- . 


Âge et ayant connu son apogée. 
-durant la Renaissance et le Baro- 
que, du ‘16e siècle au 18e siècle, 


.cet instrument tomba dans un 
. oubli complet avec l'avènement 
-de la musique romantique. La 


flûte à bec fut re-découverte vers 


.les années 1920, lors d’un renou- 


veau d'intérêt pour la.musique 
“ancienne et Un plus grand souci 
Son inter- 
prétation. Il existe aussi de la 
musique moderne composée 
expressément pour la flûte à bec. 
C'est un instrument relativement 
simple ‘et peu coûteux qui est 


‘idéal pour l'enseignement dé la 
-mMusique : dans les écoles, mais 


‘c'est loin d'être là son seul usage, 


La Société de Flûte à. Bec 


: {Edmonton :Recorder. Society) a . 
été fondée it y a trois ans dansie : . 
. but dé réunir les amateurs de cet. - 


instrument, .des”-débutants -sux 


plus avancés. Pour plusieurs; c'est : : N 
le seul instrument qu'ils jouent, * . 


par LOUISE DAWSON 


tandis que pour d’autres, c'est le 
second ou le troisième, Une fois 
par mois, tous les membres se 
réunissent, soit pour faire une 
présentation musicale, soit pour 


- écouter une causerie sur l'histoire 


ou l'interprétation de la musique. 
Toujours, les réunions se termi- 
nent par .de la musique exécutée 
par tous sous la direction de 
notre conseiller musical. Une fois 
par année, on organise un atelier 
dirigé par un invité de l'extérieur, 
et quelques-uns réussissent géné- 
ralement à se rende à Vancouver 


.pour un atelier, d'une semaine 


Teplus complet 


de disques français |. 


$ ONF 


CINÉ-PARTICIPATION 


Mercredi dernier, le 24 novembre, 
Ciné-participation d’Edmonton pré- 
sentait “Les “troubibes’”” de Johnny” 
et ‘’Les deux côtés de la médaille”’. 
Ciné-participation d'Edmonton pré- 
sentera le 15 décembre prochain un 
spécial pour enfants. Les films à l'affi- 
che seront: M, Pointu - Le violon de 
Gaston - Une vieilte boîte - Les Tacots 
- Paow, paow t'é mort - Les Oreilles 
mênent l'enquête, Ciné-participation 
de Calgary présentera le. même pro- 
gramme le 7. décembre prochain 
(O.N.F., 18h.00). 


LES DEUX CÔTES DE LA MÉ- 
DAILLE. 


Tourné en Bolivie, ce film-do- 
cument couleur en deux parties 
(Race de bronze et Risquer sa 
peau) nous plonge en plein coeur 
de l'Amérique latine. Trois oblats 
québécois, Jacques Monast, Mau- 


rice Lefebvre et Jean-Bernard 


Duhamel, nous servent de guides 
auprès des. bergers paysans: de 
l’Altintano, auprès des mineurs 
d'étain de Llallagua et dans les 
“barrios marginales” de La Paz, 
capitale de la Bolivie. 


1. Race de bronze (Guy L. Côté) 


Couleur; 16 mm; Durée: 86 min. 38 | 


Race de bronze: c'est ainsi 
qu'on appelle les indiens Aÿmara 


de l’Altiplano bolivien. En com- 
pagnie de Santiago Monast, curé’ 


du petit village de Turco dans les 
Carangas, nous apprenons à dé- 
couvrir cette terre difficile dont il 
a choisi de faire sa véritable pa- 
trie. 


Au-delà de la fascination im- 


médiate que ne manquent d'exer- - 


cer chez nous les paysages halluci- 
nants et grandioses de la Cor- 
dillère des Andes, on nous convie 
à vivre l'effroi sacré des Aymaras 
prisonniers de cette nature ambi- 
valeénte, austère et généreuse, 
bienveillante et vengeresse, Der- 
rière le chant bucolique des flûtes 
andines, Santiago nous amène à 
entendre l’angoisse silencieuse du 
peuple qu'il s’est choisi. Dans le 
regard clair des bergers aymaras, 
on devine à la fois la noblesse et 
J'humiliation. Dans les visages des 
gnfants qui l'entourent, on ap- 
prend à lire les signes de la 
dépossession de.ce peuple victime 
depuis les Incas des conquêtes 
successives. Peuple fier, ils 
puisent dans la mémoire commur- 
nautaite le projét de la libération 


- possible. uote 


Qu'adviendra-t-il des. Ayma- 
ras? Trouveront-ils dans leurs tra- 
ditions la force nécessaire pour 


faire face à la dépossession? : 


Pourront-ils à leur tour proclamer 
la Bonne Nouvelle sans renier la 
religion de leur ancêtres? Pour- 
vons-nous à leur contact décou- 
vrir une nouvelle dimension reli- 
gieuse? Parviendrons-nous à faire 
‘en nous le silence nécessaire pour 


4 reconnaitre à travers eux notre 


- poir. 


A qui les Aymaras adressent:-ils, 


leur prière? 

- Santiago nous amène à nous 
poser des questions difficiles sur 
l'universalité des rites de l'E- 
glise... 


2. Risquer sa peau {Guy L. Côté) 


Couleur; 16mm; durée: 79 min, 10 
sc. 


Après la fête champêtre, les 
villageois de Chuquichambi, je 


- sacrifice à la Pachamama des ha- 


bitants de Bella-Vista, ‘’Risquer 
sa peau” nous fait voir un autre 
côté de la médaille, C'est encore 
jour de fête dans la ville minière 
de Liallagua, Derrière les masques 
multicolores de la diablada, on 
reconnaît le visage gris du déses- 
Malgré le tintamarre des 


fanfares et des kilaxons, malgré les 
rires et la chicha qui coule profu- 


sément, on: perçoit l'angoisse 
muette, la misère étouffée .du 
Peuple bolivien, la violence quoti- 
dienne….. 


Une voix lit des extraits du 
journal missionnaire de Maurice 
Lefebvre tué le 21 août 1971 


dans les rues de La Pez, le jour du 


coup d'Etat qui venait de porter 
rire  : (suite pége 18) 
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Cherchez le chemin qui vous conduira au centre du labyrinthe. | 


72 plus belle 


1! 


7 de Noel 


Regarde ma robe Elle est faite avec des 
découpures du FRANCO" - c'est ainsi que tu 
C4} devras procéder pour fairé ta CARTE DE 
NOEL. | 


* Tu imagines une carte de Noël: 


* Tu découpes les différentes parties dans un 
: FRANCO (exclusivement) et . 


.* tu colles. Tu peux aussi ajouter, selon ton 
imagination, des points et des lignes pour 
donner plus de relief! - oo 


* Ta carte doit parvenir avant le 21 décembre, 


- date limite, à: 


Concours Têtes de Cacahuète, 
Le Franco-albertain, 
10012 - 10% rue, 
Edmonton, Alberta T5J 1M4 


P.S.: N'oublie pas que pour participér à notre 
concours tu dois être membre du Club “Têtes 
de Cacahuète”’.…. | 


Et voici les résultats 
de notre 3e concours 


Premier prix: Diane Michaud, St-Vincent | 


Deuxième prix: Edith Tremblay, Falher 


[Pour recevoir ta carte de membre, remplis ce coupon: 
L ‘ Club Têtes de cacahuète 
| Oncle Tom 
10012 - 109e rue 
Edmonton, Alta. . 
T5] 1M4 | 
| 


Nom: nn ne AR NTDIEEND NN AI RITA ALORS R DONS ON NE NOR N MATE NIE ET E DES 


. Adresse: 


mener ions aieste era 


‘Ville: 
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mors uroisés 
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DLLILLI EE 
© HORIZONTALEMENT 


1— Etoffe. — Affaiblies. 
2— Ile dans l'Atlantique. — 
3— Désagréable à la vue. 
4— Anc. monnaie de cuivre (pl.). — Joindre. 
$— Comm. de Morbihan. — Fleuve de France. : 
6-- Petite rue. — Interprétation. 
7 Se dit des fruits qui ne sont pas mûrs. — Eux. — Préf._ 
8— Arrêt d'un liquide organique. 
9— Road Island. — Exhaussement. 

10 Entouré d'eau. — Les Enfers. — Sert à-nier, 


— Division de l'année (pl). 


ont 


JEU Ds 1 ERREURS 


11-— De la Turquie (pl.). — Chose curieuse. 
12 Uni les deux roues. — Poss. 


VERTICALEMENT 


— Tragédie. — Qualité de ce qui est vrai. 

2 Réitération. — Foyer de la cheminée, — Roi légen- 
daire de Troie, 

3— Hommes qui lient des gerbes de blé. — Légumineuse. 


. 4 Lieu où l'on exerce des enfants de choeur. — Ici. 


S— Oignon d'odeur forte. - - Drap plié. 
. 6— Donner un caractère d'idéal à une personne. 
7 Détériorés. — Soulever, mettre plus haut, 
8-— Petite monnaie de cuivre. — Action de tuer. 
9—"Sillons doubles. :- Unité de volume pour le bois de 
- Chauffage, 
10- Du verbe être, — Refuter, — En les. 
11— Qui est de naissance. — Possèdent 
12- Hs habitaient la Sérique. - Qui ennduit des ânes. 


| SOLUTION DE LA SEMAINE DERNIERE 
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Libre rire 


Atre - lier retranscription 
: remarqua lement 
Chères Marier revigorer 
cinéaste mers rime 
cessante misérable | 
- certe mercerie Service 
modes sollicitude 
Duveteuse ‘ sourd 
Nature * sectionner 
. Edifie négus shorts 
étudie noiraude sise 
être ° 
éditer Odes Têtue 
orée téléphone 
Frères trier * 
fêter Pistache tiédir 
prise trie 
Hésiter Rate Vermillon 
i . vices 


mien 


GAGNANTE: Nicole Lepage, Nampa 


Editions du Jour, 364 pages, 


10 


SOLUTION DU DERNIER CONCOURS: bohé- 


PRIX DE CETTE SEMAINE: ‘’Les 1000 premiers 
jours du gouvernement Bourassa”, publié par les 


du jeudi au samedi: 


CONCOURS DES MOTS CACHÉS 


COMMENT PARTICIPER: Trouvez le MOT CA- 
CHE et faites parvenir votre réponse comme suit: 


LES MOTS CACHÉS 
LE FRANCO-ALBERTAIN 
10012 - 109 rue 
Edmonton, Alberta T5J 1M4 : 


21h.30 - 4h.30 


dimanche: 21h.30 - 1h. 30 


le rue et 82e avenue 


DANSE SANS INTERRUPTION 
SNACK BAR 


Tenue de ville 


413 
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(ONF # CINÉ-PARTICIPATION 


° mettre tous les morceaux-de son: 


au pouvoir le colonel Hugo Ban- 
zer Suarez: “Chers amis du Cana- 
da, nous vivons en Bolivie, der- 


rière les apparences de la fête, une 


Situation de grande tension - au 
niveau social, religieux, politique”, 


‘Finalement, nous accompa- 
gnons Jean-Bernard Duhamel 
dans l'exercice quotidien de son 
ministère. Nous visitons avec lui 
les quartiers prolétariens de la 
capitale bolivienne, les ‘“‘barrios 
marginales’. “Si les prêtres 
veulent travailler, il faudra de 


plus en plus qu'ils connaissent - 


comment fonctionne ce système 
d'exploitation. à fond! [| ne 
s'agit pas de s'identifier avec les 
pauvres comme tels. Moi je dis 
qu'il faut aller à la racine de la 
pauvreté. C'est ça qui est diffi- 
cile! 


“Voyez -les esclaves du XXe 
siècle, Îls sont tes artisans de la 
société nouvelle: quant à moi, 
j'enlève le masque de toutce qui 
les opprime.’” 


LES “TROUBBES” DE JOHN- 
NY (Jacques Godbout) 


Couleur, 18mm.; Durée: 20 min, 43 
sec. 


On est en plein été, Johnny, 26 
ou 27 ans, joue au hockey dans la 
cour arrière d’une maison. Entre 
deux bouchées de blé d’Inde, son 
voisin exécute quelques lancers 
mais bien à contrecoeur, Ne le 
cédant en rien aux Jacques Plante 
où Ken Dryden qu'il incarne, son 
lourd équipement de gardien de 
buts sur le dos, Johnny fait face 
au tir des plus grands noms du 
hockey professionnel qu'il ima- 
gine dans la personne de son 
voisin, - 


Sa femme, Mathilda, sortie 
pour porter quelque chose sur le 
balcon, le considère un instant. 
C'en est trop. Résolue à quitter 
son original de mari, elle fait ses 
bagages et part, suivie d'un John- 
ny qui n'a même pas pris le temps 


de se défaire de son encombrant 


équipement: il se/ lance sur ses 
traces, ° 


Elle monte dans un autobus, il 
suit celui-ci. |! prendra aussi le 
métro et “empruntera” même 
une motocyclette pour tenter de 
la rejoindre dans un parc. Elle lui 
échappe. L 


Découragé, il va noyer son 
chagrin à la taverne où il doit 


équipement à l'enchère: sans ar- 
gent, c’est là le seul moyen qui lui 


reste de payer. . 
Presque nu à la sbrtié de la. 


taverne, il rencontre un cardinal 
tout aussi démuni que lui. 


Johnny est dans une telle tenue 
vestimentaire, qu'il a tôt fait d’at- 
tirer l'attention d'un agent de la 
G.R.C. 11 accompagne celui-ci au 


Manon Vincent avait besoin d’une chambre de bébé. 


(suite de la page 15) 


Sauvagesse’” 


-- Niagara répondit: bleue ou rose? 


Le mois dernier, Manon donnait nais- 
sance à un gros garçon de huit livres et 
trois onces. Elle a reçu pour l'occasion 
une foule de bons souhaits et son mari 
était au comble du bonheur. Tout œaui 
lui manquait était une chambre de . 
Niagara était bien d'accord. Parce que, 
chez Niagara, nous bien ce 


dont les gens ont besoin. Et on s’y con- 
nait au sujet de l'argent. En fait, chez 
Niagara, l'argent c’est notre affaire. 
L'argent pour l’hypothèque, l'argent 
pour une nouvelle voiture, }” t pour 
améliorer la maison, pour l’éducation 
des enfants, ou tout comme Manon 
Vincent, pour bien accueillir le dernier- 


né de la famille. Si, pour obtenir ce dont 
vous avez réellement besoin, il ne vous 
manque qu'une chose: l'argent, venez en 
discuter tout simplement chez Niagara. 
Parce que chez Ni 

nons vos besoins et savons que le seul 
moyen de les combler est de mettre notre 
argent à votre service. : ee 


a . - CE 
, a 1, * : : 
: - + -* Do 


Prêts, hypothèques, financement de ventes. 
Notre argent à votre service. 


iagara, nous compre- . 


. Mailhot, "i Dot 7 2 


| poite dé police, . 


il retrouve enfin sa‘férrime à la 
maison où elle était revenue par 


‘ amour our lui, mais dans quel 


accoutrement Johnny lui appa- 
raît-ill Dans sa tenue de. gardien 
de buts, il n'avait pas plus fière 
allure que dans cet.uniforme de la 
G.R.C., monté sur un cheval 
‘tout équipé”. 


“Je Suis une Maudite 


{ Suite de lap.3) 


quotidiens et douloureux, teintés 


d'une fausse naïveté qui s'appelle 
peut-être: cynisme, une : réalité 
quotidienne et douloureuse, 

Mais qu'est-ce qui a du sens? 
Les bois sillonnés de motoneiges, 
les bateaux à moteur déchirant 
les files tendus, les poissons volés, 
l'électricité imposée, les gardes- 
chasse inutiles, lés peñsionnats, 
les écoles de {a Commission sco- 
laire, le travail salarié, l'alcool 


‘coulant à flots dans .ces hôtels 


dont les bar-satons refusent l'en- 
trée aux Indiens? Et la question 
revient: “Ca nous apporte quoi à 
nous Indiens? 


Ces ‘Indiens dont la vie a été 
bousculée, tissée d'énormités qui. 
semblent justement trop énormes 
pour être vraies. et pourtant. 


Les enfants de ces Indiens 
qu'on a littéralement sortis de 
leurs bois pour les installer dans 


‘ des “bécosses”’ sont à clochepied 


entre deux cultures, entre deux 
civilisations. {ls ne connaissent 
plus la tradition de leurs ancêtres . 
et ne s'adaptent pas bien à cette 
vie de Blanc, dont'ils sont de 
toute façon rejetés. C'est bien 
connu: ‘Les maudits sauvages ne 
savent pas vivre”. 


Et comment le sauraient-ils? 
Des enfants ‘’gâchés”, une culture 
abolie, une faune et une flore 
détruites, voilà le beau-bilan du 
génie créateur du Blanc civilisé. 


IL faudrait citer en entier cette 
grosse et belle colère dè Anne 
André qui a choisi l'écriture bien 
que ‘’{...) il ne fasse pas partie de 


_- ma culture d'écrire!’ pour essayer 


de défendre un pau ce qui reste, 
vour limiter ce lamentable gâchis. 


Le texte en montagnais accom- 
pagne la version française de José 


| Monique Roy 
(1} Je SUIS UNE MAUDITE SAUVA. 

SSE, Anne André, collection 
Dossiers, Léméac, EURUAN NIN 
MATSHIMANITU INNUAISKUEU, 


An Antane Kapesh, traductiqn de José 
Mailhot, 241 page FAO des £ 


 JONCAS 
: UPHOLSTERING 


est. à la recherché . 
d'un couple (de préférence), 
,pour Îé rembourrage de meu- 
bles. 

— Gens sérieux 
— Bon salaire 


. | Tél: 477-2232 


RAYMOND POULIN 
TEL: 432-7324 . 


— . 
MIÈS PALMER , 
Miss Palmer - lit les lignes de la 
main et prédit l'avenir dans les 
cartes. Heures: 9h,00 a.m, - 9h.00 


-P.m. Pour rendez-vous, signalez le 
429-0186. . . 


| LA NORVEGE... 
| (suite de la page 13) 


ACHATS, 


plupart s’expriment.en un excel-: 
lent anglais. Îls connaissent les 
dernières histoires salées et les 
racontent bien, La plupart des SN ee 
hôtels offrent une piscine _inté- 
rieure, un sauna et parfois même 
un bowling intérieur, ‘ 


On ne songe pas souvent à la 
” Norvège comme but de vacances 
d'hiver, Sans doute parce qu'elle 
n'est pas ‘encore à la mode. Par 
gontre, son charme naturel n'a 
pas encore subi les artifices d’un 
tourisme trop abondant, Ce serait 
peut-être encore le temps d'en 
profiter. 


(L'ACTUALITÉ, novembre 76) 


Rien ne sert de 
conduire. : 
El faut marcher à point. 


G 


AAA DE , 
Marchez, Dès aujourd'hui. 


L'ASSOCIATION DES SCOUTS FRANCOPHONES 


L'ASSOCIATION DES SCOUTS FRANCOPHONES DE L'AL-S 
SBERTA invite tous ceux et celles que le mouvement scout français= 
Œintéresse, à soumettre leur application comme animateur ou= 
animatrice, à M, Laurent Uliac, à l’addresse suivante: 


M, Laurent Uliac, 


président, Fo 
Association des Scouts Francophones 
de l’Aiberta, ue 
8408 - 72e rue, . 


Edmonton, Alberta. Tél. 469-1671 


ec | “Le sommet de l'élégance” 
Robe 
TAILLEUR - DESSINATEUR 


Tissus'importés . 


Sur rendez-vous : 


10111-124 rue, Suite 202, 
: À Edmonton Tél: 4888419 . 
"VStatlonnement gratuit sur te terrain de ‘’House of Modern" 


Pour achats et ventes de maison de blocs 
appartements, ; 


LUCIEN LORIEAU 


Mutual Realty Co. 


302 Kingsway Gardan 4785319 


ARCANA AGENCIES (REALTY) LTD 
1504 Cambridge building 
Edmonton, Alberts T5J 19.429 -7581 


LAURENT ÜLLIAC RÈNE BLAIS 
TEL : 489.1671 


POUR TOUS VOS BESOINS. IMMOBILIERS. 
VENTES, INVESTÉSSEMENTS. 


SIGNALEZ LE NUMERO 429-7581 


BINGO BINGO BINGO BINGO BINGO BINGO BING 


Fantastique prix en argent 


Les dimanthes, lundis, mardis, mercredis; 
jeudis, vendredis 
à 7h30 
Salle des Chevaliers de Colomb, 10140 - 119e rue 


BINGO. BINGO BINGO BINGO BINGO BINGO BIN 
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Pub Works 
Canada 


Travaux oubics 
Canada 


EL | 
= APPEL D'OFFRES 


ÎLES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entreprises ou services 

‘Jénumérés ci-après, adressées à l'administrateur régional des Services 
financiers. et administratifs, région de l'Ouest, ministère des Travaux 
publics du Canada, pièce 1000, 10e étage, 1 Thornton Court, 
Edmonton, Alberta et portant sur l'enveloppe la désignation et le |. * 
numéro de l'entreprise, seront reçues jusqu’à 11h.30 a.m, (H.N.R.) à 
la date limite déterminée. On peut se procurer les documents de 
soumission au bureau suivant du Ministère des Travaux publics: pièce 
1000, 10e étage, 1 Thornton Court, Edmonton, Alberta, ainsi qu’au 
bureau de poste de Morinville, Alberta, 


PROJET: . 
CONTRACT CLEANING, POST OFFICE, 
‘ MORINVILLE, ALBERTA 


0 


TEL: 466-9572 


Date limite: le 3 décembre 1976 _: 
INSTRUCTIONS 


ll ne sera tenu compte que des soumissions qui seront présentées sur 
les formules fournies par le Ministère et qui seront accompagnées du 
dépôt déterminé aux documents de soumission, 


© 


Le Ministère ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune des 
soumissions. 


J.E. Peach 

Directeur régional 

Services financiers et administratifs 
Région de l'Ouest 


OONIA O9NIS 


© 


NORTH EAST INSURANCE 
fl € REALTY COLTD. 


| C.P.1440 - BONNYVILLE, 
ALBERTA 


IMMEUBLES-ASSURANCES-EVALUATIONS-VOYAGES | — 


Albert ROY Tél: 826-3371 burocu 


anniversaires 


Meilleurs voeux aux membres suivants de la Sécurité Familiale 


M, Gabriel NOEL, Falher 
Fernand OUELLÈTTE, St-Paul 
Raymond TELLIER Edmonton 
Eugène TREMBLA Ÿ, StPaul 


MARDI, le 30 novembre 


Mme Lucienne BERUBE, Edmonton 

M. Lucien DURAND, Edmonton 

Mme Marie. Anna JUBIN VILLE, Fort Kent 
Soeur Marie-Thérèse LA BERGE, Bonny ville 
Ubaid LEBLANC, Beaumont 

I. L. ROUSSEAU, Morinville 


VENDREDI, le 26 novembre 


Thaddée ARSENAULT, Edmonton 
Mlle Cécile BEDARD, Édmonton 
Gérard BELAND, Donnelly 

. Albert BLANCHETTE, Vimy 
Mile Cécile BUSQUE, Edmonton 
M. Marcel CHOQUET, Bonnyville 
M. Raoul LAUZON, Vancouver - 
Raymond RODRIGUE, Marie Reine 
Arthur ST-ARNAUD, Vimy 


SAMEDI, le 27 novembre Guy SIMARD, Falher 
M, Léo BRUNEAU, Edmonton MERCREDI, le ler décembre 
Yvan EMOND, Marie Reine 


Roland J. PATENAUDE, Sillery, P.Q, 


Albert PLA QUIN, Bonnyville 
Rév. P, PRIEUR, Spirit River 


DIMANCHE, le 28 novembre 


Emile J, ARCAND, Bonnyville : 
Arthur H. DUMON T, Bonnyville 
Raymond HOULE, Picardville 
Robert LAPORTE, Bonnyville 


LUNDI, le 29 novembre 


J.B, Philippe CAOUETTE, Bonnyville 
Mme Raymond GARANT, Donnelly 
Mlle Florence JACQUES, St-Paul 
Gérard MOQUIN, Bonnyville 


Soeur Suzanne BARON, Edmonton 
Ronald N. BOIVIN, Tangent 
Jean-Charles DALLAIRE, Hinton 
Walter FAGNAN, St.Paul 

André LABRIE, Slave Lake 

Bernard MAISONNEUVE, Falher 
Mme Marguerite MARTEL. Edmonton 
Mme Rénée Ï. SIMARD, Jean-Côté 


JEUDI, le 2 décembre 


Marcel DUCHARME, Bonnyville 
Edouard HOULE, Picardville 

Mme Anna T. MERCIER, Donnelly 
Père Jean-Roch MONFETTE, Falher 
André SOUCY, Fort McMurray 
Mme Thérèse THIBA ULT, Donnelly 
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n coup 


Le Secrétariat d'État, vous le savez, 


* 


s'intéresse à toutes les initiatives vi- 
sant à la promotion sociale et culturelle 


. des minorités de langue officielle. 


Mais saviez-vous que le Secrétariat 
d'État, par sa Direction des groupes 
minoritaires de langue officielle, four- 
nit gratuitement le concours de per- 
sonnes-ressources qui peuvent, par 
leurs conseils, leur sens de l'organi- 


‘sation et leurs connaissances, co!labo- 


rer à la réalisation de tout projet de 


Secrétariat 
d'État 


em ain! 


nature à susciter le développement 
de la communauté. Nos conseillers 


aident à formuler les: 


projets, expliquent 


les mécanismes des programmes 
gouvernementaux, coo) 
rentes initiatives pour éviter la dupli: 
cation et simplifient le cheminement 


administratif des projets. , 
ls sont plus de 40 à travers le 
compter l' 

spécialistes qu'ils peuven 
assigner à votre projet, si 


Canada, sans 


réalisation le nécessite. 


Secretary 


of State 


4 


nnent diffé- 


rt des | 
engager et 
sa bonne 


Edmonton, 
(403) 425-6730 


[Es 


Rappelez-vous que tous vos projets 
nous intéressent, qu'ils soient de na- 
ture sociale ou culturelle, et que nous 
vous offrons gratuitement l'assistance 
de spécialistes qui vous aideront à 
formuler vos besoins. 

Un coup de main? Communiquer 
avec nous! Nous sommes là pour ça. 
Pièce 310 | 

9828 - 104e Avenue | 

T5J 0J9 


J. Hugh Faulkner  J. Hugh Faulkner : 
Ministre | 


Minister | 


